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COMMENT DÉCRIRE NOTRE RÉGION EELV IDF ? 

En images, bien entendu : allez voir sur notre 
site et nos réseaux sociaux, nous publions 
régulièrement des photos et vidéos.

En chiffres ensuite, Nous sommes toujours la 
région qui compte le plus d’adhérent·e·s ; nous 
avons la chance d’être aujourd’hui environ 
3500 adhérent·e·s actif·ve·s (sur 10  000 au 
national - Augmentation de 206%) alors que 
nous n’étions plus que 1700 en 2017. Et bonne 
nouvelle : les demandes d’adhésion continuent 
d’affluer.

Le nombre de 120 Groupes locaux (GL) s’est 
maintenu, répartis dans 8 coordinations 
départementales (les CPD/BED): Paris (75), la 
Seine-et-Marne (77), les Yvelines (78), l’Essonne 
(91), les Hauts-de-Seine (92), le Val-de-Marne 
(94), la Seine-Saint-Denis (93) et le Val d’Oise 
(95). Cependant, par rapport à la période 
précédente où nous avions une majorité de GL 
avec un responsable, souvent un homme seul, 
nous avons désormais pratiquement partout 
un binôme paritaire de coresponsables de GL : 
un homme ET une femme.

La moyenne d’âge de nos adhérent·e·s est de 
46 ans, alors que notre doyenne a 94 ans. Nous 
sommes quelque part entre des hyper-urbains 
de la capitale et des populations souvent 
délaissées de la grande couronne, incluant des 
territoires ruraux et forestiers. 

Peu importe là où nous vivons, nous constatons 
que l’abstention progresse, malheureusement 
plus vite que la transition. Loin des questions 
vides de sens brassées devant les caméras, nous 

nous interrogeons avec nos villes moyennes 
et nos zones rurales  : Sur la fermeture des 
services publics, sur le travail qui ne manque 
pas mais n’enrichit humainement et ne permet 
pas toujours de vivre décemment, sur notre 
jeunesse pas recyclable et le futur sans espoir 
qu’on réserve à nos enfants et leurs enfants. 
Tout va à la fois trop vite et pas assez. 

Aux politiques de choisir leurs débats, nous dit-
on : ceux de CNews ou ceux des Français·e·s ? 
Si l’on en croit CNews ou Valeurs Actuelles, 
la France se déchirerait autour de l’Islam, de 
l’insécurité et des réfugiés. Nous - écologistes 
- savons l’étendue des dégâts et ne jouons pas 
au jeu de la petite phrase. Pour nous, le choix 
se prote sur cultiver le temps long et respecter 
les cycles du vivant. C’est aussi l’urgence 
climatique qui nous précipite malgré nous 
dans l’urgence sociale : notre responsabilité 
est de tracer des perspectives cohérentes et 
permettre à la société de progresser vers un 
objectif commun.

Qu’allons-nous faire ? Nous allons prendre 
le temps de faire connaissance avec les 
nouveaux et les nouvelles adhérentfe·s, puis 
assez rapidement nous devrons remuscler le 
collectif, repartir en campagne en associant nos 
voisin·e·s et concitoyen·ne·s  : les prochaines 
élections régionales et départementales (mars 
2021) seront l’occasion pour nous de redonner 
de l’espoir dans la politique. 

Bon Congrès !
Octobre 2020

Le Secrétariat Régional d’Île-de-France

CONGRÈS RÉGIONAL
DU 31 OCTOBRE 2020
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JUSQU’À LA RÉGION

Nous sommes dans la phase finale de renouvellement de nos responsables internes. C’est une période intense 
où vous êtes beaucoup sollicité·e·s mais c’est un moment important de démocratie. Après votre Groupe Local 
et le niveau départemental (CPD/BED), vous recevez ce livret dans le cadre du Congrès Régional, qui verra la 
désignation du nouveau Conseil Politique Régional (CPR), dont sera issu le Bureau exécutif régional (BER).  

Pour toutes questions : idf@eelv.fr
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LE BUREAU EXÉCUTIF RÉGIONAL
		
À l’issue du Congrès Régional du 9 décembre 
2017, un nouveau Conseil Politique Régional 
(CPR) a été mis en place et a désigné un Bureau 
Exécutif Régional (BER) qui était composé de 14 
personnes : Qu’elles soient toutes remerciées.

À ce jour, il reste au BER : 
Sophie NICKLAUS, qui a remplacé Léa BALAGE 
en janvier 2020, assure avec David JUTIER le 
co-secrétariat régional. La Trésorerie régionale 
est assurée par Jean-Luc DUMESNIL. Fadila 
CHOURFI et Jean-Marc DENJEAN sont 
chargé·es des élections. 

Les autres membres du BER sont : Sabrina 
Sebaihi, Rodéric Aarsse, Francine Guillaume, 
Romain Zavallone, Michel Rouyer, Florentin 
Letissier et Marie-Cécile Ruiz.

Les Secrétaires Départementaux·tales ont été 
invité·e·s à un BER élargi, notamment pour 
nous coordonner pendant l’épidémie.

Le BER vous demande de remercier 
chaleureusement les Sécrétaires 
Départementaux :

Les SD 75 : Guillaume Durand et Pandora 
Reggiani, - et, avant elle, Victoria Barigant et 
Charlotte Soulary.
Les SD 77 : Pascal Vesvre et R. Lacerda Marques.
Les SD 78 : Patricia Millot et M-F. Darras.
Les SD 91 : Sonia Roisin et Jean-Marc Defremont.
Vincent Dubail pour le 92.
Les SD 93 Anne Deo et Éric Manfredi.
Les SD 94 : Nadine Herrati et Sabrina Sebaihi.
Les SD 95 : Catherine David et J-F. Heusser.

Toutes et tous ont contribué à tenir la barre 
et - pour certain·e·s - de répondre encore 
présent·e aujourd’hui après un mandat interne 
qui a été prolongé de deux fois six mois pour 
atteindre presque trois ans.
Nous rappelons que BER et SD, nos “cadres 

intermédiaires” sont militant·es et bénévoles. 
Cette équipe a contribué à la gestion du parti, 
dans un contexte parfois difficile à cause des 
enjeux des municipales.
Mais globalement, nous avons réussi à garder 
une dimension humaine à la gestion du 
politique : L’interne, attention, c’est beaucoup de 
tâches ingrates et nous invitons les prochaines 
personnes à s’y préparer avec sérieux, à 
anticiper le nombre d’heures important et 
la discipline intellectuelle nécessaires pour 
assurer et tenir les prochaines deux années. 

Le niveau régional EELV-IDF a aussi ceci de 
particulier qu’il est un peu “coincé” entre le 
niveau national en pleine crise de croissance, 
et un remuant CPD/BED 75 : Paris, qui comme 
on sait ne fait rien comme les autres, est plus 
qu’une coordination de 16 GL. Les autres 7 
départements ont subi avec plus ou moins de 
force le manque de renouvellement de la vision 
politique, droite comme gauche, le divorce de 
la gauche qui n’en finit pas (93-94) et la montée 
de la génération climat.

Collectivement, la tâche est grande mais 
comme nos moyens ont été plutôt faibles, la 
rétribution n’a pas été toujours à la hauteur 
de ce qu’individuellement certaines personnes 
sacrifient au parti. 

L’appareil n’a pas réussi à respecter plusieurs 
obligations : 

1 - La Commission Régionale de Prévention 
et de Résolution des Conflits (CRPRC) n’a 
toujours pas pu être mise en place,  faute de 
candidatures paritaires (H - F / 75 et autres 
départements). Par défaut, c’est le BER qui en 
a donc fait office : ce qui représente un surcroit 
de travail et n’est pas gérable.

2 - La commission des adhésions n’a pas non 
plus eu les moyens de ses missions. Par défaut, 
ce sont les SR et le Trésorier qui ont fait le travail 
de collecte de l’info pour que le BER puisse 
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valider ou non les demandes d’adhésion. 

Malgré parfois des tensions en CPR, quelques 
débordements locaux et des sanctions 
jamais faciles à exécuter, le BER a préparé les 
échéances : 

Dans la première phase de son exercice, le BER a 
invité plusieurs représentant·es d’associations 
ou syndicats lors des CPR : UNEF pour les 
luttes étudiantes, Gilets Jaunes, CARMA (Terres 
de Gonesse), sur l’incinérateur d’Ivry, etc. avant 
de se concentrer sur la participation à l’élection 
européenne et la préparation des élections 
municipales.

Ce mandat interne se termine avec une 
succession de temps forts. À commencer 
par l’élection européenne en mai 2019 et le 
Congrès national en novembre 2019 qui ont 
bien monopolisé nos forces. Les élections 
municipales les plus longues jamais connues 
entre septembre 2019 et juin 2020 avec le 
confinement qui commence le lendemain 
du 1er tour, les législatives partielles à Vitry-
Alfortville et à Trappes, la distanciation 
physique… le lancement des régionales et 
des départementales dans une incertitude 
sanitaire inédite.

Nous remercions notre équipe salariée qui 
nous accompagne dans la gestion du parti, 
dans les campagnes électorales, dans notre 
militance quotidienne, avec compétence et 
patience.

LES ÉLECTIONS

Les fonctions de délégué.es aux élections 
étaient assurées par Patrick Chaimovitch, 
puis par Fadila Chourfi (arrivée en janvier 
2018 au BER) et Patrick Chaimovitch remplacé 
(depuis son élection en tant que maire de 
Colombes) par Jean-Marc Denjean.  

Les élections ont fait l’objet d’une préparation 
et d’un suivi avec le CPR, les départements, 
les groupes locaux et les candidat·e·s. Une 
Commission Régionale Électorale (CRE) a été́ 
mise en place pour assurer le processus de 
désignation de nos candidat·e·s têtes de listes 
aux élections municipales pour les communes 
de plus de 40 000 habitants et pour veiller au 
respect de la parité.  

Pour les élections municipales, les différentes 
stratégies ont été :
 
1 - LVEC conduite par Europe Ecologie-Les 
Verts :  plusieurs réalités,
2 - Liste autonome et citoyenne ou liste de 
gauche conduite par EELV
3 - Liste écologiste LECO ; Parfois liste citoyenne 
conduite par EELV
4 - Liste Union de la gauche, Rassemblement 
citoyen et gauche

Les élections municipales ont permis la 
réélection et l’élection de plusieurs maires 
EELV en ïle-de-France :

• Christian Métairie à Arcueil (94)
• Patrick Chaimovitch à Colombes (92)
• Jean-Marc Defrémont à Savigny-sur-Orge (91)
• Emmanuelle Pierre-Marie (Paris 12)

Et des stratégies d’alliance : Soit dès le 1er 

tour, comme à Malakoff, Corbeil-Essonnes ; 
Soit au 2nd tour avec le PCF ou le PS comme à 
Paris. Alliances jamais simples qui ont permis 
d’obtenir des adjointures, des délégations ou 
tout simplement parfois de ne pas être sorti·e·s 
de la majorité. Tout cela dans la perspective de 
renforcer la présence d’élu·e·s EELV dans les 
exécutifs locaux, les EPT (établissement public 
territorial) et le niveau métropolitain.

Nous soulignons les bons résultats sur des 
territoires traditionnellement de droite ou 
centre-droit comme Paris 15, Rambouillet et 
Brétigny-sur-Orge. Certaines villes de droite 
ont pu être conquises telles Châtillon (92) et 
Saint-Ouen (93). 

La CRE a travaillé sur la base de scénarios 
consensuels quant ce fût possible ou sur la 
base de plusieurs scénarios proposés au CPR.

Outre les outils de communication proposés 
aux candidat·e·s, le BER a assuré́ une gestion 
administrative lourde avec la création des AFE 
(Associations de financement), l’ouverture 
et le suivi des comptes bancaires, la mise 
en place des prêts, la remise des comptes 
à la CNCCFP, etc. permettant d’assurer au 
parti un financement public plus que jamais 
indispensable.

Nous remercions les militant·e·s et salarié·e·s 
qui ont participé́ à cet important travail, autour 
de Jean-Luc Dumesnil.



P. 6

En ce qui concerne les 3 élections législatives 
partielles les scores des écologistes 
démontrent l’appétence des populations à 
nos sujets malgré l’abstention, mais aussi la 
réalité de notre implantation inégale, reflet 
sans doute de la sociologie de notre parti et 
surtout du manque cruel de moyens humains 
dont nous avons pâti. 

1- Dans la circonscription 91-01 en novembre 
2018, nous remercions Eva SAS qui a porté nos 
couleurs et obtenu la 4e place avec 10%. 

2 - Plus récemment, en septembre 2020, sur les 
circonscriptions 94-04 (Vitry-Alfortville) et 78-
11 (Trappes), nous remercions Sandra REGOL 
qui a été battue au 2nd tour mais a remporté 
42,22 % des voix.  

Nous avions été concerné·e·s par les élections 
sénatoriales en septembre 2017 et donc notre 
région n’a pas eu a en organiser en 2020.	

Pour les régionales de mars 2021 : Un 
calendrier de déroulement des opérations 
confiant au BER sortant l’organisation du vote 
sur la stratégie et pour les candidat·e·s têtes de 
liste aux régionales de mars 2021 a été adopté.

Il est à noter que le périmètre du “pôle 
écologiste” - avec en particulier la formation 
politique Génération·s - a soulevé de 
nombreuses questions, notamment sur la 
stratégie et le positionnement de plusieurs de 
leurs leaders dans des séquences électorales 
importantes pour EELV, comme les municipales 
ou plus récemment dans la législative partielle 
Vitry-Alfortville. 

Une motion de cadrage a été adoptée par le 
Conseil fédéral des 11 et 12 juillet 2020 sur 
les élections régionales, puis par le CPR du 16 
juillet 2020 invitant au rassemblement dans le 
cadre du “pôle écologiste”.

S’agissant des élections départementales 
de mars 2021, le CPR a adopté une motion de 
cadrage proposée par le BER, sur proposition 
de Jean-Marc Denjean, motion qui tout en 
respectant la subsidiarité permet de veiller 
à la cohérence des séquences régionales et 
départementales.

LA COMMUNICATION

Les fonctions liées à la communication ont été 
supervisées jusqu’en janvier 2020 par la 1re 
Secrétaire régionale, Léa Balage, assistée de 
Sophie Nicklaus et de Juliette Sniter jusqu’à 
la démission de cette dernière en 2019 pour 
raison de santé. 

Parmi nos salarié·e·s au siège à Montreuil, 
nous avons une personne dédiée à la 
communication, que vous pouvez contacter 
par mail à l’adresse comm-idf@eelv.fr 

Communication interne
		
La communication interne passe actuellement 
par différents canaux :

• La base - depuis cette année ; 
• L’envoi de newsletters hebdomadaires hors 
  campagnes électorales : de l’info régulière 
  sur les manifestations et événements 
  politiques en IDF et des “portraits d’écolo” ;
• La multiplication de Groupes Whatsapp (sic) ;
• Les discussions sur les listes de discussion 
  ou d’information SYMPA

Les outils mis à disposition par EELV pour la 
communication interne sont certes vieillissants 
mais ils ont le mérite d’exister et de garantir 
la confidentialité (par opposition à des outils 
gratuits de Google etc.).

Quant aux comptes ou sites existants, il faut 
du monde pour les entretenir, modérer 
les échanges et veiller à leur mise à jour : 
écolosites, base, listes SYMPA etc.

Cela ne sert à rien d’avoir un site internet 
s’il n’est pas mis à jour et modernisé 
régulièrement, voire c’est plutôt décourageant 
pour les visiteurs et visiteuses du site. 

Nous utilisons souvent pour communiquer 
entre nous des plateformes existantes. Si 
nous voulons une communication interne à la 
hauteur des enjeux d’aujourd’hui, nous devons 
nous former au cadre légal et le faire respecter 
(RGPD), aux modes de communication actuels, 
aux outils collaboratifs, qui sont de plus en plus 
nombreux : Ballotilo, Sendinblue, Typeform, 
Slack, trello, Discord, Zoom… et nous doter de 
moyens en conséquence.
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Communication externe			 
	
Nous avons mis en place les rendez-vous 
suivants :

• Le “Café écolo”, tous les épisodes sont  
  accessibles sur notre page Facebook.
• Des communiqués de presse réguliers, 
  relayés par la newsletter hebdo.
• L’animation quotidienne des réseaux sociaux 
EELV-IDF

  - Twitter : passage de 3450 personnes 
    abonnées fin 2017 à  > 5000 aujourd’hui.
  - Facebook : passage de 1370 personnes 
    abonnées à 2360.
  - Nous ne pratiquons toujours pas l’achat 
    de pub/promotion payante sur les réseaux 
   sociaux : Ces excellents résultats 
   proviennent du travail conjoint de l’équipe 
   salariée et des bénévoles.

• Des boucles (Whatsapp, Telegram) pour 
  inciter à la participation active aux 
  campagnes (élections européenne, 
  municipales et législative partielle) ;
• Des groupes de soutien aux actions 
  militantes sur le territoire et le relai des 
  manifestations auxquelles nous participons 
  avec photos, vidéos et visuels engageants ;
• La rédaction et l’impression de matériel de 
  propagande en dehors des campagnes : 
  flyers, badges, drapeaux, t-shirts. Venez les 
  chercher au siège, sur rendez-vous : idf@eelv.fr

FORUMS RÉGIONAUX
ET AUTRES ÉVÉNEMENTS MÉMORABLES

Notre région a reçu pour la première fois les 
Journées d’été du 20 au 22 août 2020 à La 
Cité Fertile, à Pantin (93). Les vidéos sont 
accessibles sur le site : journees-ecologistes.fr

Compte tenu des contraintes sanitaires et de la 
distanciation physique, nous remercions très 
sincèrement les bénévoles francilien·nes qui 
ont contribué à la réussite de cet événement.

4 Forums régionaux, de formation, d’accueil, 
de rencontres et de débats :	

•   Forum parisien (Été 2018 à Paris 14) ;
• Accueil + Formation (Décembre 2018 à 
Malakoff) ;

• Accueil + Formation / Spécial municipales 
(Septembre 2019 à La Générale à Montreuil).

•  Forum régional du 12 septembre 2020 (La 
Générale à Montreuil), Accueil des nouvelles 
personnes adhérentes + Rencontre avec les 
partenaires du “pôle écolo” et l’après-midi une 
discussion entre militant·es, élu·e·s sortant·e·s 
du Conseil régional, candidat·e·s tête de liste 
(TDL).

PERSPECTIVES

Un travail important a été engagé pour 
améliorer la coordination de la communication 
avec les militant·es les plus présent·es sur 
les réseaux sociaux et dans les médias, avec 
des résultats positifs sur notre visibilité. 
L’incertitude politique de cette période et la 
crise sanitaire que nous traversons rendent 
la communication interne et externe encore 
plus indispensables : Le nouveau BER devra y 
consacrer du temps et des moyens.
					   
Pour l’accueil et la formation, nous avons fait 
vivre le format des forums régionaux - apprécié 
des militant·e·s - sans pouvoir aller plus loin, 
surtout en période de restrictions liées à la 
pandémie. Le confinement nous a permis 
de redécouvrir les formats de rencontres à 
distance.

Le prochain BER devra s’emparer 
immédiatement de cette responsabilité 
pour assister les GL et offrir un parcours de 
formation militante adaptée aux enjeux.
			 
Nous avons réussi à maintenir notre parti 
à flots, nous l’avons même retapé : sans 
économiser mais en rassemblant nos forces 
sur le terrain, en envoyant des messages clairs 
lors des élections et des écologistes sincères 
dans les institutions.

Merci de cet effort collectif, bravo à nous. La 
nouvelle période qui s’ouvre doit permettre de 
nous retrouver sur des objectifs communs et 
des valeurs partagées, d’identifier de nouvelles 
alliances, d’aimanter de quoi faire de nouvelles 
majorités, d’aller plus vite plus efficacement et 
faire gagner l’écologie politique.

Bon courage à toutes et tous dans cette 
séquence !

LE BUREAU EXÉCUTIF RÉGIONAL
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DES BUDGETS CONTRAINTS

Avec la baisse de nos élu·e·s municipaux en 
2014, mais surtout régionaux en 2015, en 
raison de certains départs et de mauvais 
scores électoraux, nous sommes entré dans 
une période financièrement difficile pour notre 
parti. L’élection présidentielle et les élections 
législatives de 2017 ont vu la disparition des 
écologistes de l’Assemblée Nationale. La crise 
politique qui s’en est suivie a engendré une 
désaffection de nos adhérent·e·s. De plus, suite 
aux élections législatives, le financement public, 
partagé avec le national, a été divisé par 2 pour 
toute la mandature.

Lors de notre congrès de 2017, nous avions fait 
le constat que chaque année nous affichions 
un résultat déficitaire et que nous devions 
réduire nos dépenses. Néanmoins, nous avions 
fait le choix de ne pas réduire nos effectifs 
salariés. Cela a été rendu possible grâce à une 
trésorerie régionale saine et à des dépenses 
de fonctionnement raisonnables, tout en 
permettant de maintenir une activité militante.

Le tableau ci-dessous montre l’évolution de 
nos recettes et de nos dépenses ces dernières 
années…

Année Recettes Dépenses Résultat
2015 875 161 € 1 012 473 € - 137 312 €

2016 661 648 € 772 677 € - 111 029 €

2017 720 556 € 1 315 576 € - 595 020 €

2018 540 025 € 570 810 € - 30 785 €

2019 762 020 € 723 405 € + 38 615 €

L’ÉVOLUTION DES RECETTES

L’année 2019 a vu nos recettes augmenter, 
d’une part grâce à la dynamique créée autour 

des élections européennes et d’autre part grâce 
à la mise à jour de cotisation de certain·e·s 
élu·e·s afin d’obtenir le quitus indispensable 
pour pouvoir se représenter. Cette année 2020 
a vu se poursuivre la montée des adhésions. 
Les résultats des élections municipales nous 
ont permis d’augmenter le nombre de nos 
élu·e·s qui commencent à cotiser. Le passage à 
la cotisation à prix libre décidée par le Conseil 
Fédéral n’a pas eu d’impact sensible sur le 
montant des adhésions.

L’ÉVOLUTION DES DÉPENSES

L’année 2017 a été marquée par de fortes 
dépenses liées aux élections législatives, 
comme en 2012. Il faut considérer cela comme 
un investissement puisque du nombre de 
voix obtenues aux législatives dépend le 
financement public des partis politiques sur 5 
ans. Les dépenses de fonctionnement ont été 
contenues sur ces 3 années. Les dépenses ont 
naturellement augmenté en fin d’année 2019 
en vue des élections municipales.

LE FINANCEMENT DES MUNICIPALES

La vente de nos locaux en 2016 nous a rapporté 
environ 600 K€. Comme je m’y étais engagé, 
nous n’avons pas touché à cette somme pour 
financer notre fonctionnement. En revanche, 
cette somme nous a permis d’apporter de la 
trésorerie sur les élections municipales. Une 
seule banque, le Crédit Coopératif, dans le 
cadre d’un accord national, nous a accordé des 
prêts conditionnés, notamment à un minimum 
de 10 K€ par compte. EELV IDF a donc prêté 536 
624 € aux candidat-es qui avaient des budgets 
inférieurs à 10 K€ ou qui ne sont pas parvenu-
es à obtenir un prêt bancaire. Par ailleurs, les 
prêts bancaires sont arrivés très tardivement 
ce qui a conduit EELV IDF à faire d’importantes 
avances de trésorerie pour un total cumulé de 
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2017 2018 2019
VENTE PRODUITS ANNEXES 434 152 6 214
DONS 29 185 6 958 5 966
FINANCEMENT PUBLIC 23 685 26 838
ADHESIONS 151 944 179 510 232 987
CONTRIBUTIONS ELU/ES 286 688  278 007 324 518
PRODUITS DE CESSION ELEMENTS D'ACTIF 0
REFACTURATION ELECTION 147 227 441 117 789
AUTRES PRODUITS & TRANSFERT DE CHARGES 62 137 49 990 41 380
ADHESIONS PERCUES PAR NATIONAL 42 941 1 281 6 327

TOTAL RECETTES 720 556 540 025 762 020
ACHAT FOURNITURES 10 554 6 631 5 559
ACHAT ETUDES 36 458 19 238 58 496
ACHAT MATERIELS 4 419 2 484 1 748
ACHAT PRESTATION SERVICES 2 881 1 599 2 591
LOCATIONS COPIEURS 30 038 22 188 25 634
LOCATIONS IMMOBILIERES 95 195 85 807 116 228
ENTRETIEN REPARATION 3 070 3 386 2 251
 ASSURANCE &DIVERS FRAIS 6 715 9 969 8 322
INTERMEDIAIRES ET HONORAIRES 26 902 15 555 16 330
TIRAGES COPIES PUBILICATION 115 343 33 409 42 105
DEPLACT MISSIONS ET RECEPTIONS 5 680 7 184 8 133
FRAIS POSTAUX 43 915 28 116 22 568
FRAIS BANCAIRES 1 141 1 014 1 019
REVERST PART NATIONALE 57 679 50 586 66 801
IMPOTS ET TAXES 2 796 5 193 5 098
SALAIRES 223 655 174 186 240 803
COTISATIONS SOCIALES 89 999 70 841 83 513
SOLIDARITE ELECTORALE 218 895 1 442 1 646
AUTRES CHARGES EXCEPTIONNELLES 293 978 29 853 11 851
CHARGES CALCULEES (AMORT…) 46 263 2 128 2 708

TOTAL DEPENSES 1 315 576 570 810 723 405
RESULTAT -595 020 -30 785 38 615

334 873 €. Enfin, 104 388 € ne feront pas l’objet 
de remboursement (résultats inférieurs à 5%).

LA MAISON DE L’ÉCOLOGIE

Le projet de créer une maison de l’écologie 
en Île-de-France en réunissant les moyens du 
national et de la région n’a pu aboutir dans 

ce mandat en raison de la situation financière 
difficile que nous traversons. Néanmoins, le 
national a mis de l’argent de côté pour ce projet 
et la région va pouvoir reconstituer la trésorerie 
nécessaire au projet avec le remboursement 
de l’Etat des dépenses électorales.

Jean-Luc DUMESNIL
trésorier EELV Île-de-France
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Le dérèglement climatique, l’érosion de la 
biodiversité et les pollutions à grande échelle 
mettent en évidence la profonde fragilité de 
notre civilisation industrielle fondée sur 
une utopique croissance économique illimitée. 
Alors que les inégalités sociales se creusent 
et que les crises financières se succèdent, la 
Covid-19, premier exemple d’effondrement 
économique, a non seulement exacerbé ces 
inégalités, mais a mis en exergue l’impasse 
de notre système économique. L’urgence est 
de rendre notre région plus résiliente à ces 
changements.

La vague verte des municipales doit devenir 
tsunami et déferler à l’occasion des élections 
régionales. Pour ce faire, nous réaffirmons 
que la question démocratique au sein de 
notre parti est centrale afin de présenter un 
visage uni face aux partis productivistes ou 
populistes.

Nous défendons ainsi une écologie sociale et 
populaire avec trois priorités :

1. L’adaptation de notre région aux 
contraintes de la planète : changement 
climatique, chute de la biodiversité, excès 
de consommation des ressources non 
renouvelables. Le réchauffement climatique et 
la chute de la biodiversité sont déjà perceptibles, 
nous devons anticiper les alertes des 
scientifiques sur la raréfaction des ressources 
naturelles. L’objectif est d’adapter notre 
environnement à ces changements profonds et 
de continuer à faire société dans un monde où 
les inégalités se creusent de jour en jour.

2. La pacification interne : les dernières 
municipales ont vu des candidats EELV 
tendre la main au parti gouvernemental, la 
multiplication de candidatures concurrentes 
ou le choix de soutenir des candidats contre 
l’avis des militants de base. Nous voulons 
réunifier le parti autour du projet écologiste en 
refusant toute concession. Nous ne pouvons 

prétendre être un parti de Gouvernement 
si nous ne sommes pas en mesure d’être 
solidaires, avec le projet de devenir la seule 
alternative possible au libéralisme ambiant.

3. Le respect des Règles et Statuts : la règle de 
la proportionnelle est un des points cruciaux qui 
font d’EELV un parti démocratique, au contraire 
de LREM notamment. Le contournement de 
cette pierre angulaire par les personnes aux 
responsabilités constitue une entorse à ce qui 
fait de nous un parti profondément différent 
des autres.

UNE RÉGION RÉSILIENTE
FACE AUX DÉFIS ENVIRONNEMENTAUX

L’heure n’est plus à la réalisation de grands 
projets inutiles qui bafouent le droit de 
l’environnement et de l’urbanisme, ni aux 
dérogations indues à la construction 
d’infrastructures qui n’ont pas lieu d’être. 
Exemple frappant, les travaux en cours pour 
la réalisation des bâtiments dédiés aux Jeux 
Olympiques. Au lieu de mettre en œuvre une 
politique urbanistique de résilience, priorité 
est donnée au court terme et aux gains 
financiers engrangés par la venue massive de 
sportifs et de touristes pour assister aux Jeux. 
Cet événement constitue une catastrophe 
pour l’environnement et la qualité de vie 
des habitants de la Région autant qu’un 
gouffre financier. Le budget prévu sera 
systématiquement dépassé.

Les inégalités entre les habitantEs du 
centre de Paris et ceux/celles qui viennent 
y travailler mais habitent en périphérie 
parisienne n’en sont que plus criantes : les 
travaux réalisés entraînent une pollution 
sonore exacerbée, et la perspective de 
transports plus bondés qu’ils ne le sont 
actuellement contribue à dégrader les 
conditions de vie de la population.
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Il s’agit d’un projet qui n’est pas mis au service 
des habitantEs de la Région : sa réalisation ne 
bénéficie qu’à quelques entreprises rompues 
au droit de la commande publique, et implique 
de favoriser le secteur aérien, pourtant l’un 
des plus polluants.

Et que dire des infrastructures en béton, 
construites en dépit du bon sens, qui ne 
pourront que demeurer au sortir des Jeux ?

Contre ces décisions politiques 
dispendieuses, nous proposons d’adopter 
les points suivants :

• Adapter le territoire au réchauffement 
climatique accéléré en utilisant des matériaux 
qui ne retiennent pas la chaleur dans le sol;

• Végétaliser les espaces de vie, afin de créer 
de l’ombre, de la fraîcheur, et de dépolluer;

• Préserver les espaces naturels et agricoles 
et favoriser les initiatives permettant de faire 
renaître la biodiversité;

• Faire disparaître les moyens de transport 
individuels polluants (la voiture) au profit de 
transports collectifs roulant aux EnR (Biogaz, 
pile à combustible);

• Favoriser le télétravail pour les salariés dont 
la présence au bureau n’est pas essentielle;

• Verser aux employeurs une prime au 
télétravail pour les inciter à autoriser leurs 
employés à télétravailler;

• Sensibiliser la population aux questions de 
résilience afin qu’elle contribue elle-même au 
débat et aux décisions publiques (par exemple 
en créant une plateforme d’échanges sur la 
question).

Nous sommes certainEs que les sommes 
dépensées pour la réalisation des JO seraient 
beaucoup mieux employées à organiser la 
résilience de notre région.

A moyen et long terme, nous sommes 
convaincuEs que nous devons nous diriger 
vers un système de biorégion (ensemble de 
systèmes territoriaux locaux doté d’une forte 
capacité d’autosoutenabilité écologique). Les 
bases en sont la soutenabilité alimentaire et 

énergétique, la permaculture et les unités 
locales de production d’énergies renouvelables.

Une biorégion intègre les besoins et les 
équilibres des espèces non humaines sur 
son territoire. Les pesticides (comme le 
glyphosate) y sont proscrits. Au plan climatique, 
la biorégion Île-de-France vise à être neutre en 
carbone, zéro diesel et dépolluée au niveau 
de l’air, des sols et de l’eau.

Il s’agit également d’un modèle de déplacement 
différent : la gratuité des transports en 
commun permet de réduire l’occupation de 
l’espace public par la voiture.

L’autonomisation vis-à-vis des énergies 
fossiles et fissiles est l’une des clés de la 
résilience. Pour ce faire, nous devons prendre 
en compte les données dont nous disposons 
actuellement en étant réalistes : la probabilité 
qu’une avancée technologique ou scientifique 
nous permettra d’échapper à l’effondrement 
annoncé n’est qu’un leurre véhiculé par les 
partis politiques et les lobbies qui en tirent un 
avantage électoral ou économique.

UN FONCTIONNEMENT RÉGIONAL PACIFIÉ, 
CONDITION INDISPENSABLE

À LA DIFFUSION DU PROJET ÉCOLOGISTE

Nous affirmons que sans règles pour pacifier 
les relations au sein de notre parti, l’état de 
guerre est permanent et ne nous permet pas 
de présenter le visage uni de l’écologie face 
aux partis productivistes ou populistes.

La « vague verte » des municipales doit guider 
notre action au niveau régional. Surtout, les 
dissensions qui ont pu émerger font signe vers 
la nécessaire pacification du parti. Au niveau 
local, des propositions d’alliances d’EELV avec 
LREM et ses alliés ont trahi la logique profonde 
de notre parti. Les décisions ne peuvent pas 
être prises sans concertation avec la base, 
alors même qu’elles ont eu un impact direct 
sur les communes et sur leur relation avec 
leurs habitants et partenaires.

Aussi, nous devons rappeler que le Conseil 
Politique Régional et son Bureau Exécutif ont 
un rôle important à jouer pour faire le lien entre 
nos éluEs, assurer un contrôle démocratique 
de la mise en œuvre du programme d’EELV, 
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élaborer des stratégies politiques collectives, 
partagées et élaborées avec l’ensemble de nos 
adhérentEs ou de leurs représentantEs.

Pour ce faire, le CPR doit redevenir une 
véritable instance de débat s’appuyant 
sur les groupes locaux et départementaux 
ainsi que leurs représentantEs. Le BER doit 
redevenir quant à lui l’instance d’exécution 
et de mise en œuvre des décisions du CPR et 
du Conseil Statutaire; il doit s’y conformer, 
comme le prévoient les statuts et le règlement 
intérieur.

RAPPEL DE L’IMPORTANCE DU RESPECT
DE LA DÉMOCRATIE AU SEIN
DES INSTANCES RÉGIONALES

La démocratisation du CPR passe selon nous 
par une meilleure participation à cette 
instance de tou.tes les adhérentEs qui le 
souhaitent. Pour ce faire, nous proposons 
notamment qu’une séance sur deux ait lieu 
à distance, via un logiciel (à déterminer) 
permettant à toutE adhérentE, même éloignéE 
de Paris, de participer au conseil. Cette 
solution signifierait un renforcement du débat 
démocratique, nécessaire au renouvellement 
des idées au sein du CPR.

Enfin, et c’est là un point qu’il s’agit de soutenir 
à tous les niveaux, le respect des différentes 
sensibilités et de leur représentation 
proportionnelle intégrale dans les instances 
doit être assuré, aussi bien au BER qu’au CPR. 
Nous rappelons également la nécessité d’une 
parité entre femmes et hommes dans ces 
deux instances, qui a parfois été « oubliée » à 
l’échelon régional. Nous ne pouvons transiger 
sur ces règles qui permettent d’assurer au sein 
de nos instances les conditions d’un débat 
d’idées fructueux.

Toute déviation par rapport à nos statuts 
et au RI doit ainsi faire l’objet d’un recours 
devant la Commission des Conflits, qui n’a 
pour l’instant jamais été activée.

De même, il s’agit d’organiser les conditions 
d’une véritable transparence autour du 
statut des adhérentEs membres d’instances 
exécutives. Il n’est plus envisageable que des 
membres puissent se retirer d’une instance 
et continuer à influencer les décisions 

prises. Nous proposons donc que la liste des 
membres du BE soit publiée et régulièrement 
mise à jour. Elle devra être accessible aux 
adhérentEs de la Région Île-de-France sur leur 
espace personnel afin que chacunE puisse être 
en mesure de vérifier qui est membre du BER, 
mais également de contacter facilement ses 
membres. Cette transparence permettra de 
lutter contre le cumul des mandats, pourtant 
prohibé par nos statuts.

Il y va de notre capacité à faire front face 
aux partis productivistes ou populistes qui 
n’ont pas saisi les enjeux du réchauffement 
climatique et de l’effondrement en cours. De 
notre union et de notre refus de transiger sur 
les règles démocratiques naîtra notre aptitude 
à gagner la confiance non seulement de nos 
adhérentEs, mais aussi de la population en 
général.

democratie.ecolo.idf@gmail.com

SIGNATAIRES
ABDOUL Rafy  95  •  ALVARO Pasquale  95  •  AOURIBI 
Mounir 75  •  AOUTIA Fatima 75  •  BARTEL Évelyne 94  •  
BENTALEB Ratiba 94  •  BOUTOT Stephane 75  •  BOYER 
Thibault 75  •  BRIDJA Hakim 94  •  CHIROUSE Albert 93  •  
DEHAUDT Elise 94  •  DHERMIES Suzanne 75  •  DOUCET 
François  94  •  FOSSI GAIN-YO Yves  94  •  GARDERES 
Nicolas 75  •  GAURICHON Julien 75  •  GIEN Gabrièle 75  
•  GOUGAIN Nicolas 75  •  GULAYDIN Samuel 95  •  GUYAT 
Jean-Rémy  75  •  HAMADA Gamal  94  •  HILDENBRAND 
Catherine  93  •  JOUVE Louis  75  •  KALOCSAY Tibor  75  
•  KASPERET Patricia  91  •  LANGLE Cecilia-Lilia  75  •  LE 
CORRE Yves  75  •  LE GUENNIOU Anne  92  •  LEBRET 
Olivier  75  •  LÉTÉ Rémy  75  •  L’HENORET Solene  94  •  
LOBATO-VALENTIN Luis  75  •  MACE Eric  75  •  MAGNE 
Janick  93  •  MAINTENANT Alina  75  •  MEREL Karine  77  
•  MOREAU Yann 77  •  MORGAN Briand 75  •  MORLAIS 
Jean 77  •  MOUHAMAD Roumana 95  •  NGUYEN Dean 95  
•  NIETO Philippe 75  •  NOBLE Brigitte 75  •  PAREZ Jules 75  
•  PIEDELEU Pascal 95  •  POIRIER Michel 93  •  POTRICAS 
Joao Manuel 75  •  RIVRET Serge 75  •  ROUYER Michel 91  
•  SAUVAGE Josette  94  •  SCHAFFAUSER Thierry  75  •  
SÖDERSTRÖM Majean 75  •  SOLER Anaïs 75  •  STANISIÈRE 
Philippe 75  •  SZYMANSKI Samuel 94  •  TALLIEU Stephan 
Tom 75  •  TEK Céline 95  •  VADROT Claude-Marie 75  •  
VENE Denis 75  •  YALCIN Volkan 95
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La crise sanitaire actuelle démontre de 
manière brutale la pertinence des alertes 
lancées par les scientifiques et les écologistes. 
Ses conséquences sont plus lourdes à porter 
pour les foyers modestes. Elle a rendu visible 
le lien indissociable entre justice sociale et 
climatique  : les plus pauvres vivent dans les 
territoires les plus pollués et sont les premières 
victimes des conséquences des dérèglements 
climatiques et de la dégradation de la 
biosphère et des habitats environnementaux. 
Ce sont encore et toujours les mêmes 
populations qui subissent la crise de plein 
fouet, en particulier les femmes, les familles 
monoparentales, les travailleur·se·s précaires, 
les chômeurs·ses, les jeunes, les migrant·e·s. 
Les personnes racisé·e·s, souvent assignées 
à des tâches subalternes et logées dans des 
zones de relégation, sont le plus lourdement 
stigmatisées, comme à chaque période de 
tension ; comme le sont aussi nombre de 
populations de zones rurales encore oubliées 
aujourd’hui y compris en Ile-France. Car oui, 
ces inégalités se sont particulièrement vues 
en Île de France, région la plus riche et la 
plus inégalitaire, elle est aussi l’une des plus 
polluées. L’échelon régional, cher à notre parti, 
offre de nombreux leviers de transformations 
écologistes. La seule politique responsable est 
une politique qui vise de front la réduction 
des inégalités et la bataille climatique et 
environnementale. Nous n’avons plus le 
temps, il ne nous reste que dix ans pour agir : 
c’est notre devoir.

VOICI LE CHEMIN QUE NOUS PROPOSONS
POUR FAIRE GAGNER L’ÉCOLOGIE POLITIQUE

EN ÎLE DE FRANCE ET FAIRE DE CETTE RÉGION
LA PREMIÈRE ÉCO-RÉGION D’EUROPE.

Pour autant, se contenter de dire “nous avions 
raison” n’est pas une option : nos propositions 
pour imaginer ce monde d’après sont encore à 
parfaire. La sortie de crise mérite un récit écrit 
avec l’ensemble des habitant·e·s. En particulier 
avec celles et ceux qui regardent avec un œil 
neuf des solutions taxées hier de farfelues 
ou d’utopiques. Urbanisme tactique pro-
vélo et anti canicule, soutien aux commerces 
de proximité ​et à la production locale​
, relocalisation des moyens de production ​
notamment agricoles​, lutte contre les déserts 
médicaux, défense des services publics ou 
encore renouveau ferroviaire (petites lignes, 
fret, trains de nuit) et mobilité raisonnée, mais 
aussi questionnement de l’utilité des dépenses 
publiques : tous ces champs sont explorés 
par les écologistes et méritent d’être mis en 
œuvre avec la population et l’œil expert des 
associations.

La Génération Climat s’est mobilisée pour 
réclamer un véritable tournant écologique et 
social. La pensée féministe rejoint la pensée 
écologiste. La relève féministe est là et nous 
rappelle que les mécanismes d’oppression et 
de prédation sont les mêmes. Les quartiers 
populaires luttent contre la discrimination 
territoriale. Les gilets jaunes ont remis en 
exergue la question sociale. L’ensemble des 
mouvements de protestation, y compris 
les plus pacifistes, subissent le mépris et la 
violence de la part du gouvernement.

Représentant·e·s de l’écologie politique, 
lorsque nous sommes en responsabilité, 
nous savons relayer les aspirations 
écologiques, environnementales et 
démocratiques de nos concitoyen·ne·s.

Quarante-cinq propositions de sortie de crise 
ont déjà été publiées par EELV et nous vous 
proposons de les compléter, les décliner, les 
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essaimer et fédérer largement autour d’elles, 
notamment sur les questions d’offre de soin, 
de santé, d’éducation et de lutte contre toutes 
les pollutions, qui sont des préoccupations 
majeures des Francilien·nes. ​Nous affirmons 
une orientation politique claire​, fondée non 
pas sur un vague et confus positionnement 
centriste, mais sur l’affirmation sereine de 
la centralité de l’écologie, de la radicalité des 
propositions face à l’urgence environnementale, 
sociale et démocratique. Nous, les écologistes, 
portons un espoir que nous devons assumer 
et mettre en oeuvre par les politiques 
publiques qu’impose l’urgence de la transition 
écologique. C’est une responsabilité qui nous 
incombe dans les institutions : conseil régional, 
conseils départementaux, syndicats et sociétés 
publiques de gestion de l’eau, des déchets, des 
transports...

Nos racines sont profondes et nos victoires 
se sont construites et se construisent dans 
le temps et en partant du local. Assumer la 
place de pivot des écologistes signifie grandir 
et accéder aux responsabilités. Car l’enjeu 
est bien celui-ci : gagner. Nous serons, lors 
des élections départementales et régionales, 
à la tête d’une construction politique qui 
remportera, avec Julien Bayou, l’Ile-de-France 
et des départements de la région.

L’Ile-de-France est riche de la diversité de sa 
population, d’actions citoyennes exemplaires, 
d’infrastructures, d’espaces agricoles et 
naturels exceptionnels, il suffirait parfois de 
les conforter et les protéger afin que la région 
devienne un modèle pour l’écologie. Une 
région à la pointe des luttes locales, contre 
le changement climatique, l’effondrement 
de la biodiversité et le bétonnage des terres 
agricoles.

Une région permettant l’émancipation de 
tou·tes en fonction des aspirations de chacun·e, 
quelles que soient ses origines, sa classe 
sociale, sa religion ou philosophie de vie, son 
âge, son état de santé, son genre ou le lieu où 
il ou elle réside. Tirons les leçons du passé et 
fort·e·s de notre paradigme écologiste, sortons 
de la crise par le haut. ​Apprenons à Grandir 
Ensemble.

Notre parti est mûr : nous avons réussi à prouver 
lors des dernières élections municipales que 
les écologistes sont une alternative crédible 
aux conservateurs, en ville et à la campagne. 

De nombreuses communes ont su franchir 
le pas : Besançon, Bordeaux, Lyon, Marseille, 
Poitiers, Strasbourg pour les plus connues ; plus 
proches de nous, Colombes, Savigny-sur-Orge, 
Arcueil et la mairie du 12e arrondissement de 
Paris ; mais aussi des communes rurales telles 
que Chalo-Saint-Mars. Notre projet politique 
est ancré sur le territoire, radical, solidaire et 
émancipateur. Portons-le ensemble haut et 
fort. Faisons de nos municipalités, en soutien 
et avec nos élu·e·s, des modèles de solutions 
écologistes en préparation d’un futur désirable.

Les élections municipales à peine achevées 
nous devons déjà nous projeter dans les 
prochaines échéances, renforcé·e·s de cette 
séquence. Pour cela, nous irons chercher 
toutes les bonnes énergies que compte 
notre région : allons convaincre nos voisines, 
nos voisins, dans les associations, dans les 
universités, dans tous les quartiers, dans les 
villages ruraux, dans les entreprises. Notre 
projet nous ressemblera et rassemblera.

NOTRE PARTI, PLUS QUE JAMAIS,
DOIT ÊTRE À LA HAUTEUR DE NOS AMBITIONS 

DE TRANSFORMATION ET DOIT AVOIR UNE 
ORGANISATION IRRÉPROCHABLE
POUR ATTEINDRE CET OBJECTIF.

La structure EELV IdF doit être l’outil au service 
de la mobilisation de nos groupes locaux et 
de nos départements. Journée d’accueil des 
nouveaux et nouvelles adhérent·e·s sous 
forme de forums régionaux “journée de 
l’écologie”. Formations pour toutes et tous 
dans un campus de l’écologie. Rencontres, 
débats, convivialité, partage doivent être le 
coeur du parcours militant. Notre Conseil 
Politique Régional (CPR) doit devenir un 
espace apaisé de prise de décisions mais aussi 
d’échanges et de débats constructifs ouvert aux 
militant·e·s. Nous proposons que nos CPR se 
déroulent en présentiel, quand c’est possible, 
lors d’un samedi d’une journée de l’écologie 
pour les motions politiques, mais aussi quand 
nécessaire en visioconférence avec vote 
électronique pour les motions plus techniques, 
et/ou semblant consensuelles. Il est important 
de renforcer les processus garantissant notre 
démocratie interne et de structurer de façon 
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transparente notre processus décisionnel 
pour nous consacrer à l’essentiel : construire 
des politiques écologistes pertinentes et 
innovantes, renforcer l’écologie politique dans 
nos territoires, apprendre à nous connaître et 
transmettre la joie de militer.

Le Conseil Politique Régional et le Bureau 
Exécutif Régional (BER) ont aussi une 
responsabilité de gestion bienveillante 
et d’accompagnement vis-à-vis de nos 
salarié·e·s : nous réactualiserons les outils et 
les méthodologies pour gérer les tâches et ​
mobiliser au mieux nos collaborateur·trices​.

Fort·e·s du bilan des membres sortant·e·s, nous 
voulons nous inscrire dans une dynamique à la 
hauteur des enjeux.

Nous devons :
• poursuivre nos efforts pour l’accueil et 
proposer un parcours militant d’intégration et 
de formation ;

• développer une communication plus régulière, 
harmonisée pour tous les départements ;

• créer un calendrier des actions pour tous les 
groupes locaux ;

• améliorer le processus d’adhésion en lien 
avec les groupes locaux ;

• harmoniser les modes d’actions des groupes 
locaux avec un travail constant en lien avec nos 
élu.e.s et nos militant·e·s pour les accompagner 
et médiatiser leurs actions de terrain ;

• pérenniser et développer des “cafés écolo” du 
dimanche ;

• finaliser le chantier de la Maison de l’Ecologie.

• installer enfin une CRPRC (Commission 
Régionale de Prévention et de Résolution des
Conflits) avec des militant·e·s expérimenté·e·s et 
motivé·e·s à la gestion non-violente des conflits 
que nous formerons et accompagnerons.

Les désignations des prochaines élections 
devront respecter les ancrages territoriaux, la 
démocratie interne, favoriser la représentation 
de notre diversité, en recherchant le consensus.

Enfin, nous expérimenterons puis adopterons 
progressivement des méthodes de 

gouvernance partagée comme à Poitiers par 
exemple. Nous nous soucions de trouver de 
meilleures méthodes de prises de décisions, 
la gestion par consentement ou les élections 
sans candidat par exemple, pour nous 
permettre d’avoir ​les bonnes personnes aux 
bons postes​.

La société change, parfois très vite.

La société, c’est nous : nous devons Grandir 
Ensemble ​et donner le meilleur de nous 
mêmes à la planète et à ses occupant·e·s !

SIGNATAIRES
AARSSE Oddon  92  •  AARSSE Robert  75  •  AARSSE 
Rodéric  92  •  ABENZA Pascal  75  •  ADDAD Floriane  75  
•  AHMANACHE Hakim  75  •  ALBARET Jean-philippe  75  
•  AMEDRO Alain 93  •  AMELLA Pierric 93  •  AMMI-SAID 
Farah  75  •  ANDRÉ Aurélia  77  •  ANIKINOW Elsa   75  •  
ARAB Dalila  93  •  ATIF SAHOUM Jamila 93  •  ATTIAS Jean-
Christophe 75  •  AYOUT Emma 75  •  BA Diadie 94  •  BABLOT 
Pierre  93  •  BACHMATIUK Vincent  93  •  BAILLON Jean-
François 93  •  BAJOLLE Hadrien 75  •  BALAABI Linda 93  •  
BALAGE Léo 75  •  BALAGE EL MARIKY Léa 75  •  BALLAND 
Adéle 75  •  BARBIER François 75  •  BARLIER Aurélien 95  
•  BARNIER Nicolas 95  •  BATREAU Philippe  78  •  BAYOU 
Agnès  75  •  BAYOU Julien  75  •  BEHAEGEL Nicolas  78  
•  BEKKOUCHE Ouassini  77  •  BELABBAS Mehdy  94  •  
BELLAHMER Saadia 91  •  BENARAFA Najib 92  •  BENASSAYA 
Pierre 75  •  BENBASSA Esther 75  •  BENTAHAR Kader 93  
•  BERLEMONT Eric 75  •  BERNIER-GRAVAT Quentin 94  •  
BEROSE Kerian 75  •  BERTOLA Christian 91  •  BERTOLINI 
Pascal  95  •  BESCO Anne  75  •  BÉTOURNÉ Wilfried  75  
•  BLONDEAU Maxime  94  •  BOMPARD Jean Marc  78  •  
BONNET Arnaud 77  •  BOTTRIAUX Julien 75  •  BOUALLAGA 
Toufik 77  •  BOUCHER Julien 75  •  BOUCHER Nicolas 75  
•  BOULANGER-REIJNEN Claude  94  •  BOULET Alain  77  
•  BOURAKBA Abdelkrim  95  •  BOURGEOIS Aurèle  91  •  
BOUX Anne-Claire 75  •  BRANISLAV Peric 92  •  BRASSEUR 
Afrae 75  •  BREUILLER Daniel 94  •  BRUNET Marc 94  •  
BUNELLE Anthony 91  •  CALLONNEC Gaël 78  •  CANDELIER 
Catherine 92  •  CANTAT Xavier 94  •  CARRÉ Dominique 93  
•  CARRÉ Valentin 75  •  CASALASPRO Muriel 93  •  CASSE 
Stephane  93  •  CATALANO Salvatore  75  •  CATRAIN 
Isabelle 91  •  CHAOUI Monia  77  •  CHAPRON Claude 75  •  
CHIARADIA Romain 78  •  CISINSKI Sander 93  •  CLAUSTRES 
Magalie 75  •  CLEMENTE Hélène 93  •  CLOOTS Johan 95  
•  COLINE Gérard  92  •  COMTE Louis  75  •  COQUELIN 
Eric  91  •  COT Guillaume  75  •  COTINAUD François  93  
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•  CROSNIER Maxime  75  •  CRUCIFIX Roderick  78  •  
CUVILLIER Kévin  95  •  DA COSTA CRUZ Célia   93  •  DA 
LAGE Jean-Luc  75  •  DAGUENET Matthieu  75  •  DAHO 
Mazouni 95  •  DAL FERRO Benoit 92  •  DARBOIS Fabien 75  
•  DARRAS Marie-Françoise  78  •  DARRIAU Valérie  92  •  
DAUDERGNIES Bernard 78  •  DAVID Catherine 95  •  DE  
NONI Georges 93  •  DE KONING Cyril 93  •  DE OLIVEIRA 
Helder 75  •  DE RUGY Anne 93  •  DEBOISE Dominique 91  
•  DEFLINE Eric  92  •  DEFORGES Patrice  77  •  DEFOSSE 
Laurent 94  •  DELAFOULHOUZE Margot 75  •  DELAVEAU 
Annie  75  •  DELCOMBRE François  95  •  DELPEYROU 
Didier  93  •  DENIS Frédérique   93  •  DEO Anne  93  •  
DÉRIAZ Danielle  75  •  DESCHAMPS Arnaud  91  •  DFILI 
Leila 95  •  DIGARD Marie-Pierre 91  •  DJABALI Farid 77  •  
DJELLALI Lila 75  •  DORÉ Sarah 75  •  DORÉ William 75  •  
DUBOIS Renaud 92  •  DUCHENE Chantal 94  •  DUFUMIER 
Dominique  95  •  DUHAMEL Edouard  75  •  DUMESNIL 
Jean-Luc 75  •  DUMONT Axel 94  •  DUPONT Antoine 75  •  
DURAND-RAUCHER Nour 75  •  EL KASMI Boujemâa 93  •  EL 
MOUNAFIS Soufiane 93  •  ELFASSY Marc 93  •  ESTROUMSA 
Léon 75  •  EWALD Dominique 75  •  FALAH Hicham 93  •  
FERRIÉ Benjamin 91  •  FICHET-LEMARCIS Dominique 78  •  
FONTAINE Alain 77  •  FOSSE Julien 92  •  FOUBERT Jean 
Pierre 77  •  FOURNIER Vincent 75  •  FRADIN Yann 92  •  
FRANCO Karina 75  •  FROMENTELLE Sylvie 95  •  FURIO 
Aldine  94  •  GAMBOA Viviane 92  •  GAREL Sylvain 75  •  
GARES Nahed  75  •  GASNOT Florence  75  •  GAUTHIER 
Philippe  93  •  GAUTIER Christelle  93  •  GAUVAIN Axel 75  
•  GENDRE Samuel 75  •  GERVAIS Nicolas 75  •  GEYRES 
Béatrice  93  •  GILBERT François-Xavier  75  •  GIRARD 
Clément 93  •  GIRARDON Valérie 75  •  GONTHIER Nicolas 95  
•  GORON Dominique   92  •  GOUDIGUEN Séverine   78  
•  GOULIN Vincent  75  •  GOUYETTE Stéphane  75  •  
GRANADO Bertrand 91  •  GRIMAUD Jean  75  •  GUENNOC 
VIRÉ Annie  75  •  GUERZOU Abderhamane  95  •  GUHL 
Antoinette 75  •  GUHL Nathan 75  •  GUILHEM Chloé 75  
•  GUILLEMAIN Sophie   94  •  GUILLON Laurence  93  •  
HAMMOUDI Farid 78  •  HÉBERT Frédéric 75  •  HERLEM 
Olivier  75  •  HERRATI Nadine  94  •  HERVE Nicolas  75  
•  HEUZE Arnaud  75  •  HOULEY Rémi  75  •  HUBERT 
Thierry  92  •  HULEUX Agnès 77  •  HULEUX Jacques 77  •  
JENOT Bénédicte 75  •  JERIDI GHARBI Wassim 75  •  JOMAIN 
Mathilde 75  •  JUMEAUX Wandrille 93  •  JUTIER David 78  •  
KARMAOUI Abdelkrim 93  •  KASSOU Yasmine 95  •  KEBE 
Rokia 75  •  KERAMANE Nabila 78  •  KERGASTEL Norbert 77  
•  KEYNE Richard 78  •  LACHENY Catherine  75  •  LACRAMPE 
Rémy 92  •  LAFFITTE GONCALVES Laurence 77  •  LANSADE 
Gérard  75  •  LARGER Christian  94  •  LAZAR Anne  75  •  
LE Stéphanie  75  •  LE CORRE Bruno  94  •  LE MAROIS 
Olivier  75  •  LE MOULT Fabrice   75  •  LE SOUFFACHÉ 
Laurence 94  •  LEBAUPIN Chantal 75  •  LECLERC-BRUANT 
Marie 94  •  LECLERCQ Séverine 75  •  LEGAL Thomas 75  
•  LEROLLE Hervé  94  •  LEROUX Gaëlle  93  •  LEVEQUE 
Raphäel  94  •  LIPPMANN Raphael  75  •  LOEGEL Jean-
Jacques  91  •  MABCHOUR Najat  93  •  MALLANGEAU 
Samuel  93  •  MALLET Jean  78  •  MARCHAND Aline  93  
•  MARTINET Lily  75  •  MARTINEZ Juan  75  •  MASSETTI 
Christine  92  •  MATA Jean  93  •  MAUVARIN Luc   92  •  
MEHALLEL Delphine  93  •  MEKDAD Amar 75  •  MERIGUET 
Dominique  93  •  METZNER Claude  75  •  METZNER 
Juliette 75  •  MESSIER Maxime 92  •  METAIRIE Christian 94  •  

MEURICE-GABBANELLI Fabienne 91  •  MICHE Jean-Noël 93  
•  MICHEL Loïc  92  •  MILISAVLJEVIC Boris  91  •  MJATI 
Zine-Eddine  93  •  MOLARD Zoé  91  •  MONNIER-WOOD 
Pia 75  •  MOREAU Jean Pierre 92  •  MOSMANT Daniel 93  
•  MOSTEFAOUI Mounia  75  •  MOSTOWSKI Nathalie  78  
•  NAMUR Nicolas 75  •  N’CHO Boniface  75  •  NENNER 
Charlotte 75  •  NICKLAUS Sophie 75  •  NICOLAS Carole 75  
•  NICOLAS Michel  75  •  ORY Monique  78  •  OUMARI 
Hocine 77  •  PANNIER Agnès  75  •  PARADIS Myriam  94  
•  PATINGRE  •  Jean-François 95  •  PÉRIGORD Arnaud 75  
•  PERNIN-FAGOIS Françoise  75  •  PEYRONNE Elsa  75  •  
PICARD Jacques 91  •  PICCOLO Christian 91  •  PIERNAS 
Christine  75  •  PIERRE-LOUIS Pascal  75  •  PIETRANDREA 
Paola 94  •  PIGNOT Sonia 93  •  PINOT Gérard 94  •  PINTO 
Henrique  91  •  PIPITONE Béatrice 75  •  PLANE Nicolas 75  
•  POINSIGNON Guillaume  75  •  POITOU François  75  •  
POLIAN Nicole  94  •  POTRICAS Joao manuel 75  •  POULET-
GOFFARD Sébastien  75  •  POVOLACHI Stanislav  92  •  
PRATS Raphaël  78  •  PRISER Michele   75  •  PUJOLA 
Renée 77  •  RABEAU Roland 92  •  RABUTEAU Christian 78  
•  RAMBAUD Loic   94  •  RAPILLY FERNIOT Pauline  92  •  
REGOL Sandra  75  •  REGURON Donatien  92  •  REIBELL 
Frédérique  93  •  REMY-LELEU Raphaëlle  75  •  REYES 
Seti 75  •  ROBEL Gilles 93  •  ROBERT Léa  75  •  ROGER 
Elisabeth 75  •  ROGER Philippe 91  •  RUELLAN Nathalie 75  
•  SAHIN Poyraz 92  •  SALOM Jorge 75  •  SAUTIF Philippe 94  
•  SAVIN-PUGET Rachel 75  •  SCHMIT Hilda 91  •  SCHMIDT 
Philippe  91  •  SCHOLLAERT Eloïse  75  •  SEDDAIU 
Angela 94  •  SEIGNEURIN Ava 75  •  SENÉE Ghislaine 78  
•  SEROR Raphaël 93  •  SERRANO Benoit 75  •  SERVIÈRES 
Laurent 93  •  SESTER Olivier 94  •  SOUBEN Jean-Yves 93  
•  SOUBRA Christian 91  •  SPAMPANI Eléa 75  •  SUTOUR 
Alain 93  •  SYLLA Soraya 92  •  TEREYGEOL Ludovic 75  •  
THAN Stéphanie 75  •  THÉBAULT Léon 75  •  THEVENEAU 
Laure 75  •  TIRARD Henri 93  •  TOUSSAINT Marie 75  •  
TRACHEZ Hélène 75  •  TRAN Tân 93  •  TRICHET-ALLAIRE 
Dominique 92  •  TROTOT Michael 75  •  TROUILLET Jean-
Baptiste 95  •  TUBIANA Alain 93  •  UGOLIN Antoine 75  
•  VEILLARD Jérôme  92  •  VELOSO Gala   92  •  VESVRE 
Pascal 77  •  VILLEROY Christian 75  •  VISINO Rodrigue 75  
•  VOLKOVITCH Michel 92  •  WANNASS Majid 93  •  WASTL 
Laurence 78  •  WESSEL Carole 92  •  YARED Marie 75  •  
ZARROUGUI Toufik  75  •  ZIDEE Laetitia  95  •  ZONGO 
Aristide 75  •  ZOUGAGH Khalid  95
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MOTION D’ORIENTATION C
LE SOUFFLE

ÎLE-DE-FRANCE

» 07

 UN ARCHIPEL DE L’ÉCOLOGIE POLITIQUE
POUR TRANSFORMER NOTRE RÉGION  

 
Le congrès régional de notre parti se tiendra 
au cœur d’une période que l’Histoire retiendra 
comme une conséquence de l’anthropocène. 
« Non, cette pandémie n’est pas une guerre. Les 
nations ne s’opposent pas à d’autres nations, les 
soldats à d’autres soldats. C’est un test de notre 
humanité  », affirme le président allemand. Il 
a raison. Cette pandémie qui n’est pas finie 
remet sévèrement l’humanité à sa place, 
notamment comme acteur géologique majeur. 
 
Cette crise qui n’est donc pas que sanitaire 
mais aussi écologique, économique et sociale 
valide les thèses et les combats menés 
par les écologistes. Elle entre pourtant en 
contradiction avec des résultats électoraux 
franciliens parfois décevants lors des dernières 
échéances municipales, en comparaison à 
nombre d’autres métropoles. Ceci doit nous 
appeler à repenser notre stratégie.  
 
L’Île-de-France a cette particularité d’inclure 
à la fois le plus riche et l’un des plus pauvres 
départements de France ; des zones urbaines 
très denses, mais aussi des terres agricoles et 
des forêts (respectivement près de la moitié 
et du quart du territoire). Entre 2000 et 2008, 
les écarts entre les communes les plus riches 
et les plus pauvres se sont encore creusés, 
notamment du fait d’un aménagement du 
territoire mal pensé. Certains quartiers 
concentrent des richesses (20 000 emplois 
supplémentaires en trois ans au Quartier 
Central des Affaires et impliquent des 
déséquilibres territoriaux et l’explosion des 
mobilités subies : 45 millions de déplacements 
par jour en 2019, avec une croissance annuelle 
de 300 000 par jour. Quand d’autres sont 
relégués et se paupérisent. 

Les personnes les plus précaires paient en 
effet un lourd tribut : chassées des zones 
urbaines denses du fait de loyers trop élevés 
et d’un prix au m2 exorbitant, subissant une 
mobilité contrainte, des pollutions diverses 
et une alimentation de mauvaise qualité 
majoritairement importée : seuls 5% de ce qui 
est produit en Île-de-France y est consommé.  
Il y a urgence à faire cesser la croissance de 
notre région 
 
Pourtant carrefour d’échanges européens 
et mondiaux et ainsi à une place de choix 
pour organiser les solidarités notamment 
territoriales, les discours et les politiques 
publiques de la région menée par la droite 
francilienne exacerbent à l’inverse une 
compétition internationale délétère favorisée 
par l’implantation de groupes privés (Veolia, 
Suez, Bouygues, Pizzorno, Elior...) bénéficiant 
de Délégations de Services Publics juteuses. 
Des quartiers entiers sont ainsi bétonnés, 
livrés à la spéculation immobilière et vendus 
aux fonds de pensions tandis que nos biens 
communs (eau, énergie …) sont marchandisés.  
 
À l’occasion de ce congrès, nous allons 
renouveler l’organisation et les orientations 
politiques d’EELV Île-de-France jusqu’en 
2022, ainsi que l’équipe pour les porter. 
Trois échéances électorales nous attendent  : 
départementales et régionale en 2021 ; 
nationales en 2022.  

NOTRE AXE : METTRE EN ŒUVRE CE 
« DÉPASSEMENT » HORS DE NOTRE ZONE DE 

CONFORT PARTISANE  
 
Nous croyons fermement qu’il faut réaffirmer 
et assumer une écologie fondamentalement 
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de gauche et que notre vocation est de 
rassembler autour des fondamentaux de 
l’écologie sociale. Nous devons amener notre 
parti à s’ouvrir largement à celles et ceux 
qui font du lien et de l’écologie politique, 
sociale, de terrain : militant·e·s associatif·ves, 
citoyen·ne·s, syndicalistes, entrepreneurs 
sociaux, mouvements pour la jeunesse et du 
climat, autres partis qui évoluent vers la prise 
en compte du paradigme écologiste... Créons 
cet Archipel de l’écologie en Ile-de-France.  
 
Gouverner la région Île-de-France est à 
notre portée mais pas seuls. EELV Ile-de-
France devra être aux côtés des adhérent·e·s 
francilien·ne·s mais aussi être l’artisan d’un 
rassemblement plus large avec les forces 
de gauches qui prennent en compte les 
fondamentaux de l’écologie pour définir 
un projet ambitieux, qui tienne compte des 
spécificités urbaines, populaires et rurales de 
notre région. Le CPR devra y prendre toute sa 
part et défendre les valeurs et les principes qui 
font l’ADN de notre mouvement

 • La gouvernance collective de nos communs 
(eau, énergie, …) contre les tentatives 
d’accaparement du secteur privé.  
 
• Ménager le territoire autant que l’aménager en 
luttant farouchement contre l’artificialisation 
des sols et en préservant la biodiversité. Ceci 
passera notamment par la promotion des   
circuits courts et de la proximité en général. 

• La recherche de l’autonomie alimentaire et 
énergétique de notre territoire. 

• Le rejet des frontières y compris symboliques 
et, au premier chef, le périphérique parisien. 
Nous devons nous projeter vers un projet de 
territoires coopératifs, non concurrentiels.  

• La conversion écologique de l’économie 
francilienne en valorisant les apports de 
l’économie sociale et solidaire, loin du 
greenwashing du capitalisme vert. 

            • Un développement économique, 
social et durable pour en finir avec les zones 
de relégation. Nous portons une écologie 
populaire, de l’émancipation, une écologie qui 
lutte contre les discriminations (à l’embauche ; 
face aux violences policières ; entre les 
hommes et les femmes, …). 

            • Soutenir la culture pour tout.e.s qui est 
un des ciments essentiels de la construction de 
l’identité individuelle et collective. 

 
Au-delà des échéances départementales 
et régionale, il y a une opportunité pour 
construire l’alternative en 2022. EELV Ile-de-
France devra faire vivre le débat stratégique et 
programmatique, l’incarnation pour le porter 
découlant de ce travail et non l’inverse. Notre 
conviction est que le présidentialisme nuit 
à la vie démocratique de notre parti et de 
notre pays.  
 

LE CONSEIL POLITIQUE RÉGIONAL (CPR),
AU SERVICE DES ADHÉRENT·E·S ET DES GROUPES 

LOCAUX DANS TOUS LES DÉPARTEMENTS 
 
L’enjeu de ce congrès est le renouvellement 
du CPR, via l’élection de la moitié de ses 
membres. Assemblée ouverte à tou·te·s, il doit 
devenir l’Agora d’EELV Île-de-France, un lieu 
d’informations, de formations et surtout de 
débats, qui devront faire l’objet de compte-
rendu systématiques. 

Chargé d’animer EELV Ile-de-France, le Bureau 
exécutif régional (BER) devra poursuivre sa 
mission de coordination et d’appui aux groupes 
locaux et départementaux, dans le respect de 
la subsidiarité. La transparence et la clarté des 
règles de décision seront une des priorités. 

Ces instances doivent être préservées des 
divergences entre nos sensibilités (les motions) 
afin d’être utiles aux adhérent.e.s. Nous y 
serons particulièrement attentifs et souhaitons 
un fonctionnement collégial. 
 

L’ACCUEIL ET LA FORMATION :
BÂTIR UNE CULTURE COMMUNE 

 
L’accueil du/de la nouveau·velle adhérent·e 
est très variable et dépend étroitement des 
moyens, inégaux, des groupes locaux qui sont 
la porte d’entrée des nouveaux adhérents. Les 
CPD doivent les soutenir et les accompagner 
dans cette mission fondamentale, mais le BER 
et le CPR doivent également être un soutien 
en inventant des formes de transmission 
d’expériences, dans la militance comme dans 
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l’animation des groupes locaux, tel que le 
parrainage militant ou encore des sessions 
de formations. Il s’agit de pouvoir se former 
pour appréhender notre fonctionnement. Il 
s’agit d’un enjeu majeur : instances multiples, 
foisonnement d’acronymes, motions A, B, C, 
D..., autant d’obstacles et de différenciation 
entre les « sachant·e·s » et les autres qui 
ralentissent l’engagement de nombre d’entre 
nous. 
 
Beaucoup nous rejoignent poussé.e.s par 
l’urgence climatique, enjeu autant écologique 
que social et attendent d’EELV plus qu’un lieu 
de sélection des candidat·e·s ou un cadre de 
mobilisation. Il nous revient aussi de leur 
fournir des clés de compréhension propres à 
l’écologie politique (son histoire, ses concepts, 
ses figures…), autant via des militant·e·s 
de terrain, que des universitaires et des 
citoyen·ne·s engagé·e·s. 
 

PARTICIPER AU MOUVEMENT SOCIAL 
 
Le CPR doit davantage relayer les actions 
institutionnelles des élu·e·s auprès des 
adhérent·e·s. Toutefois, le parti doit garder son 
autonomie de positionnements et d’actions. 
Il s’agit d’organiser un travail régulier entre 
le BER et les élu.e.s régionaux. De fait, de 
nombreux enjeux sont encore en suspens 
ou à venir : Europacity, JOP 2024..., qui 
nécessiteront la mobilisation des adhérent·e·s 
sur le terrain. EELV Ile-de-France doit renforcer 
sa participation aux mobilisations et réseaux 
de citoyens et d’experts ; le militantisme ne 
saurait se résumer à des tractages et des 
portes à portes pour récupérer des voix en 
périodes électorales. 

La volonté de dépassement que nous portons 
doit aussi se traduire par l’invitation régulière au 
CPR de militant·e·s associatif·ves, citoyen·ne·s, 
syndicalistes, chercheur·se·s croisant nos 
regards et alimentant notre connaissance de 
la « Bio région » post-Covid à construire. 
 
Le prochain CPR devra se consacrer à la 
construction d’une dynamique visant à 
construire une force d’attraction de celles et 
ceux qui intègrent la nécessité de dessiner un 
monde « post-croissant ». Il est nécessaire 
et urgent, pour y parvenir, de dépasser les 
clivages partidaires. La consolidation et le 

renforcement, sans oublier l’élargissement 
sociologique, d’EELV en Île-de-France, en tant 
que force militante au service de cet objectif 
est une nécessité urgente que nous portons. 
 

CETTE AVENTURE EST AUSSI LA VÔTRE.  
 

REJOIGNEZ-NOUS ! 

SIGNATAIRES
AIDERA Coumba 93  •  BA Aly 93  •  BAHMED Sabrina 92  
•  BAIGNERES Sidonie  93  •  BARIGANT Victoria   75  •  
BEAUJEAN Muriel  75  •  BEJAOUI  Sonia  93  •  BELAALA 
Nadia 93  •  BÉNARD Gilles 75  •  BENZANFOUR Jenah 93  •  
BIFRGANE Zahra 93  •  BOUGY Tymothée 75  •  BOURVON 
Tristan 75  •  BOUSQUET Léo 75  •  BOUTAULT  Jacques 75  
•  BRASSART  Adam 75  •  CAPORAL Chrysis 94  •  CHARTON 
Patricia  78  •  DE LA FUENTE  Rose  77  •  DELAVERGNE 
Sylvain 75  •  DELORMAS Pascale 75  •  DELOUIS Stella 92  •  
DINNER Roland 94  •  DOGHMANE Yousfi 75  •  DOUMANDJI 
Pierre Nadir  75  •  DUCASSE Benoit  93  •  DUSSART 
Julien  75  •  ENGSI Victor  92  •  ERNOULD Charles  93  •  
ERRAJAFIALLAH Malika  75  •  FASSI-FIHRI Hicham  75  •  
FERRANDON Lucie 93  •  FOURNIER Alain 92  •  FOURNIER 
Marie-Claude  92  •  GBAHI Serge  93  •  GEOFFROY 
Elias 94  •  GLEIZES Jérôme 75  •  GUILLAUME Francine 75  
•  GUILLERME Élodie 75  •  GUIOT François 93  •  HAREL 
Hélène 91  •  ISSAOUI Nathalie July 93  •  KA Salamata 93  •  
KHALDI Samy 93  •  KLEICHE Abdessalam 75  •  KODASSE 
Samy 93  •  LABERTRANDIE Lydia 77  •  LAHMER Annie 94  
•  LAURENT Anna 75  •  LAURENT Denis 94  •  LEBRANCHU 
Martine  75  •  LEJEUNE Claire  91  •  LENTAIGNE Marie-
Geneviève  93  •  LETISSIER Florentin 75  •  LIPIETZ Alain 94  
•  LORTHIOIS Jacqueline 95  •  MAINTENANT Frédéric 75  •  
MANDEL Renaud 75  •  MAUREL Jean-Paul 75  •  MILLARD 
Élisabeth 75  •  MILLOT Patricia 78  •  MISSENARD Didier 91  
•  MOURANCHE Daniel  92  •  NIANE Bocar  93  •  PETTE 
Michèle 93  •  PONCHEL Matthieu 75  •  PUECH Hélène 93  •  
QUÉNÉHERVÉ Gilles 75  •  QUITTRE Mathieu 75  •  RAIFAUD 
Sylvain 75  •  REGGIANI Pandora 75  •  ROZE Bernard 95  •  
SANÉ Mariama 93  •  STEINBERG  Frédéric 94  •  STOEBER 
Pierre 93  •  TIRERA Slimane 93  •  TOULOUSE Pierre 92  
•  TOUNKARA Demba  93  •  VAILLANT Pascal  75  •  VAN 
DER AUWERA Julie 92  •  VICHERAT Philippe 75  •  VIGNES 
Annick 75  •  VILAIN Claude 75  •  VOLTA Marie 75  •  YAFFA 
Maimouna 93  •  YILMAZ Muhsin 75
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MOTION D’ORIENTATION D
LE TEMPS DE L’ÉCOLOGIE

EN ÎLE-DE-FRANCE

» 08

Pour la première fois de leur histoire, 
les écologistes d’Île-de-France incarnent 
l’alternative crédible face à la droite 
conservatrice de Valérie Pécresse. Deuxième 
force politique de la région aux élections 
européennes de 2019, nous avons remporté 
cinq villes de la région dans le cadre d’un 
succès aux municipales 2020 : Andrésy, 
Arcueil, Colombes, Savigny-sur-Orge et Villiers-
sur-Orge.

Notre congrès régional prend place dans le 
moment très particulier d’une triple crise : 
sanitaire, environnementale et sociale. Nous 
devons répondre au changement climatique, 
à l’heure où celui-ci fait l’objet d’une prise de 
conscience sans précédent. Nous devons 
nous mettre en capacité de nous adresser 
à l’ensemble des habitant·e∆s de la région 
extrêmement diverse qui est la nôtre. Cela 
signifie faire l’Île-de-France dans la diversité 
de ses territoires, des centres urbains aux 
territoires ruraux, en passant par les quartiers 
populaires, avec tou·te·s, une région qui ne 
discrimine pas. 

Aussi, s’il y a lieu de nous réjouir d’incarner la 
traduction politique d’un besoin d’écologie qui 
irrigue la société, comment être à la hauteur 
des espérances que nous suscitons et de la 
responsabilité que nous avons dans la région ?

AUX PORTES DES RESPONSABILITÉS,
ASSUMER NOTRE AUTONOMIE 

La centralité de l’écologie s’affirme sans cesse 
davantage dans les campagnes électorales, 
avec une tentative de nos adversaires de tous 
bords de la récupérer à leur profit électoral : il y 
a prétention à incarner l’écologie “positive” ou 

“pragmatique”, quand nous serions l’écologie 
“punitive”, irréaliste, trop radicale.

Or la prise de conscience des enjeux 
environnementaux, sociétaux et sociaux est de 
plus en plus partagée par nos concitoyen·ne·s 
qui attendent des réponse à la fois concrètes 
et ambitieuses aux défis qui se posent à 
notre région. L’écologie n’est plus un horizon 
lointain  : après les municipales, près de 2 
millions de Français·e·s vivent désormais dans 
une ville écologiste.

Les victoires à Colombes ou à Savigny-sur-Orge 
montrent que le vote écologiste ne se cantonne 
plus seulement aux centres urbains mais peut 
aussi séduire dans les quartiers populaires 
et, plus largement, dans les territoires aux 
périphéries comme les zones rurales.

Fort de cette dynamique, le projet écologiste 
doit mettre fin à un mandat marqué par des 
politiques régionales au rabais et réduit à des 
coups de communication de Valérie Pécresse. 
Ces cinq années de gestion de droite n’ont fait 
qu’aggraver la tendance aux inégalités dans 
notre région, la plus riche d’Europe.

Pour défendre la cohérence de notre projet 
en externe, nous souhaitons une liste 
autonome dans les échéances à venir : nous 
nous attacherons à ce qu’elle soit ouverte aux 
partenaires du “Pôle écolo”, sur la base de la 
centralité de l’écologie politique. Nous actons 
les désaccords avec nos autres partenaires et 
conditionnerons les alliances de second tour 
à l’abandon des grands projets inutiles (tels 
que triangle de Gonesse, Canal Seine Nord, 
CDG Express, carrières Calcia, incinérateurs 
de déchets) qui participent à l’artificialisation 
des sols, aux pollutions et à la destruction de 
la biodiversité en Île-de-France.
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L’échelon régional est essentiel pour poser 
les jalons de la société écologiste de demain, 
apporter des réponses locales à un désordre 
global. L’écologie politique est un projet 
complet, une vision du monde. Revendiquons 
radicalement son autonomie, fédératrice, 
solidaire et inclusive. En somme, faisons 
de l’Île-de-France la pépinière d’une société 
écologiste, faisons de l’écologie politique, 
l’alternative heureuse pour l’Île-de-France !

CONGRÈS RÉGIONAL : CHANGER D’ÉCHELLE
POUR CHANGER LA RÉGION

Cependant, si nous voulons changer la région, 
notre formation politique doit changer 
d’échelle dans le cadre du congrès régional. 
Trop souvent, les divisions internes nous ont 
décrédibilisé·e·s, alors que nous constituons 
une seule et même famille politique. Il nous 
faut désormais nous rassembler autour d’un 
projet pour gagner. Cela implique également 
un partage effectif des responsabilités qui 
respecte les différentes sensibilités de notre 
mouvement.

Nous devons composer un bureau exécutif 
régional (BER) fonctionnel qui organise avec 
anticipation et rigueur les missions qui lui 
incombent : tenue des conseils politiques 
régionaux (CPR), gestion des investitures, 
actions militantes, communication, lien avec les 
salarié·e·s, suivi de la campagne, discussions 
avec les partenaires, accueil et formation, etc. 

Si nous voulons changer d’échelle, il 
faut nous mettre en capacité de mieux 
accueillir les personnes qui rejoignent notre 
mouvement. Elles ne peuvent être laissées 
dans le silence jusqu’à des mois après avoir 
adhéré, car l’écologie politique a besoin de 
tout l’enthousiasme militant pour changer 
de société. L’échelon régional doit pouvoir 
coordonner l’accueil, accompagner les 
secrétariats départementaux et groupes 
locaux dans cette mission. 

Plus globalement, la région EÉLV Île-de-
France doit pouvoir mieux coopérer avec les 
départements. Mieux à même de répondre 
aux problématiques militantes auxquelles ils 
sont confrontés, ils doivent davantage être 
consultés. La transmission d’information 
et la transparence doivent être améliorées 

afin de garantir une démocratie interne qui 
décentralise les lieux de discussions et prises 
de décisions. Cette décentralisation doit aussi 
permettre d’autonomiser les départements 
sur certains aspects afin de ne pas phagocyter 
les temps de conseils politiques régionaux 
(CPR) avec des problèmes locaux.

Il faut également offrir aux groupes locaux 
des solutions concrètes pour permettre 
à tou·te·s de militer, partout. À l’aune du 
confinement, nous avons pu constater tout 
le potentiel inclusif des solutions numériques 
qui sont à développer pour rapprocher nos 
adhérent·e·s du militantisme. À ce titre, une 
permanence virtuelle pour aller à la rencontre 
des électeur·rice·s et sympathisant·e·s pourrait 
répondre à cet impératif d’inclusion. De 
même, expérimentons un conseil politique 
régional avec des réunions physiques et des 
retransmissions interactives. 

Enfin, réaliser le projet d’une “Maison de 
l’écologie” en dur, un tiers-lieu militant, le siège 
d’EÉLV Île-de-France, lieu de travail pour les 
permanent•e•s, de rencontres et de débats 
pour l’ensemble des adhérent·e·s de la région. 
Cela devra bien entendu être fait en cohérence 
avec les autres instances.

Notre mouvement doit donner confiance. Nous 
devons créer plus de lien avec l’ensemble des 
adhérent·e·s, par des formations régulièrement 
organisées dans les territoires, dans une 
perspective de montée en compétence 
militante du mouvement et de renouvellement 
de ses “cadres”. Nous devons nous développer 
et mieux nous organiser, dans le respect des 
valeurs qui sont les nôtres : nos responsabilités 
sont immenses, soyons prêt·e·s à les assumer !

FAIRE ADVENIR LE TEMPS DE L’ÉCOLOGIE
EN ÎLE-DE-FRANCE, DE L’UTOPIE À LA RÉALITÉ

Si le désir de plus d’écologie est bien présent, 
à nous écologistes de démontrer que nous 
pouvons, ensemble, réussir à faire de l’utopie 
une réalité. Pour aller vers une écorégion, 
nous porterons une politique de lutte contre 
le dérèglement climatique et d’adaptation aux 
conséquences de celui-ci. Nous renforcerons 
la place de la nature et des animaux dans 
notre région, en réaffirmant l’interdépendance 
entre notre société et le vivant. Nous serons 
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de fervent·e·s défenseur·se·s de la condition 
animale et de la biodiversité. 

Dans la période post-crise, il nous faut aller 
vers une économie résiliente, notamment 
par un plan d’alimentation territorial (PAT) 
biologique, avec plus de végétal et de circuits-
courts, dans les lycées et la restauration 
collective, la rénovation énergétique du bâti, le 
développement des transports propres et des 
mobilités actives, l’éducation à l’environnement 
et sensibilisation aux économies d’énergie, 
le traitement des déchets de chantiers, 
l’accroissement du secteur de l’économie 
sociale et solidaire (ESS).

Cette utopie réaliste apporte des solutions 
concrètes aux problèmes des Francilien·ne·s 
et sera fondamentalement une “écologie du 
quotidien” pour parler à tou·te·s. Plus que 
jamais, le projet de l’écologie doit marcher sur 
deux jambes : la justice sociale, d’une part, 
et l’exigence environnementale, d’autre part. 
Elles sont indissociables. 

Diriger la région Île-de-France nous engage à 
réparer la fracture territoriale entre territoires 
ruraux et urbains, entre quartiers populaires 
relégués à la périphérie et centres plus 
favorisés. Le chantier est immense ! Pour 
relever ce défi, notre écologie sera à la fois 
urbaine, populaire et rurale.

Enfin, la transition écologique de la région 
doit être une transition démocratique. Cela 
commence par la co-construction de notre 
projet avec nos adhérent·e·s, les forces vives 
de la société civile et les habitant·e·s, qui devra 
donc s’inscrire dans un processus participatif.

De même, la question de la place des femmes 
dans notre mouvement féministe, celle de 
la jeunesse dans un mouvement qui entend 
porter la Génération Climat dans les institutions 
et celle de la diversité dans une région elle-
même diverse devra trouver des réponses. 
Pour faire advenir le temps de l’écologie en 
Île-de-France, notre mouvement doit devenir 
à l’image des populations et territoires dont 
nous voulons incarner la traduction politique. 

EÉLV ÎLE-DE-FRANCE DOIT ÊTRE À LA HAUTEUR 
DES ENJEUX DES PROCHAINS MOIS.

NOUS POUVONS GAGNER L’ÎLE-DE-FRANCE ET EN 
FAIRE UNE ÉCORÉGION !

ENSEMBLE FAISONS ADVENIR LE TEMPS DE 
L’ÉCOLOGIE EN ÎLE-DE-FRANCE !

SIGNATAIRES
ABEILLE Laurence 94  •  AÏT ALI Malika 94  •  AIT Amara 
Tariq 94  •  AIT-GANA Mustapha 93  •  ALIBERT Antoine 75  
•  ALLAM Aurilla 93  •  ALLAM Whalid 93  •  ALLIEVI DOROSZ 
Fulvia 78  •  ALPHONSE Mireille 93  •  AMIMAR Nacime 93  
•  AMOUR Mehdi 91  •  ANÉ Sylvie 94  •  ARASSUS Eric 75  
•  ATHARI Djamal 77  •  AUDOUIN Laurent 75  •  BACHA 
Melodie  94  •  BADIANE Marie Eleonore  93  •  BADINA 
Frédéric 75  •  BARBARINO Priscilla 93  •  BASTIN Côme 75  
•  BÉAL Eric 93  •  BELAID Mehdi 94  •  BELLIARD David 75  
•  BENALI Ala-Eddine  93  •  BENALI Manel Syrine  93  •  
BENARBIA Wafaa  94  •  BENGABOU FREIH Kheira  94  
•  BENHAÏMFrédéric  75  •  BENHAMMOU Amar  93  •  
BENHAMMOU Kenza  93  •  BENRABAH Kenza  93  •  
BENRABAH Rayane  93  •  BÉRANGER Alix  75  •  BERGER 
Joshua 94  •  BERNARD Natacha 77  •  BERNICHI France 94  •  
BIGOT Carole 94  •  BILLARD Jean-Luc 77  •  BIYIK Birol 94  •  
BLONDEAU Françoise 94  •  BOCHER Vincent 93  •  BOCHER-
LENOIR Nathalie 75  •  BONNICI Daniel 91  •  BONORA Anne-
Sophie 94  •  BORNE Catherine 93  •  BORNSTEIN David 75  
•  BOUCHOUK Farid 92  •  BOUGHILAS Zaïa 93  •  BOUJDAG 
Aziz  95  •  BOULILA Rachida  94  •  BOULLE Blandine  94  
•  BOUNEGAR Abdelmadjid  93  •  BOURIACHI Céline  94  
•  BOURIACHI Marie Sol  94  •  BOURIACHI Philippe 94  •  
BOURIACHI Taieb  94  •  BOUZAR Karima  93  •  BOUZID 
Ahmad 92  •  BOUZID Elodie 92  •  BOUZID Marleine 92  
•  BRACON Hélène  92  •  BRAUD Alexis  75  •  BRENAS 
Pierre 75  •  BRUDIEU Timothée 92  •  BRUN Mathieu 78  
•  CANDELA Claire 75  •  CASAS Yamila 93  •  CAUCHOIS 
Didier 94  •  CAUCHOIS Sandrine 94  •  CHABOUD Jerome 94  
•  CHABOUD Josy 94  •  CHABOUD Marc 94  •  CHAILLOUX 
Marine 93  •  CHAIMOVITCH Patrick 92  •  CHALLAL Hamid 93  
•  CHALLAL Madjid 93  •  CHALLAL Mounir 93  •  CHAMPION 
Christian  91  •  CHAPELAIN Quentin  75  •  CHARGARI 
Fanny  92  •  CHARPENTIER Bruno  75  •  CHELGHOUM 
Dounia  93  •  CHERKASOVA Taisiia  75  •  CHERQAOUI 
Redouane  94  •  CHERQUAOUI Karima  94  •  CHIBANE 
Kader 93  •  CHIBANE Samia 93  •  CHOTARD Patrick 92  •  
CHOURFI Fadila 91  •  CLEMENT Sebastien 75  •  CLINARD 
Thierry 78  •  CLOAREC Dominique 92  •  COCITO Lucile 75  
•  CONVERSET Guillaume  92  •  COUPEZ Nathalie  75  •  
COUSY David 94  •  COUSY Kendal 94  •  COUSY Monica 94  
•  COUSY Paul 94  •  CROCHET Étienne 92  •  CRUSE Jean-
Pierre 91  •  CUNY Fatima 78  •  DA ROCHA Julie 91  •  DA 

MOTION D’ORIENTATION D : LE TEMPS DE L’ÉCOLOGIE EN ÎLE-DE-FRANCE



P. 24

SILVA MARQUES Dilane 94  •  DALHOUMI Nida 93  •  DE LA 
LOGE Pascale 75  •  DE MARCH Ugo 92  •  DECLEMY Alain 77  
•  DEFFAIRI Dina 93  •  DEFFARGE Sophie 92  •  DEFRÉMONT 
Jean-Marc 91  •  DELAS Manuel 92  •  DELASSUS Adrien 92  
•  DELOFFRE Martine 91  •  DELRIEU Denis 92  •  DEMAREST 
Simon 94  •  DEMBAK Stéphanie 75  •  DEMBELE Lassana 93  
•  DEMDOUM Houria 93  •  DENIS Argentina 94  •  DENIS 
Jean-Maurice 94  •  DENJEAN Jean-Marc 92  •  DESARTHE 
Jérémy 92  •  DESBOIS Geoffroy 75  •  DESESSARD Jean 75  
•  DESFOUR Francoise  94  •  DESRIAUX François  94  •  
DILMI Sofiane  93  •  DIMAMBRO Magali  94  •  DJAFFAR 
Abdoulbar  94  •  DJAFFAR Ahamada  94  •  DJAFFAR Ben 
Antfi 94  •  DJAIL Nabil 93  •  DOUKRAN Khadija 94  •  DUBAIL 
Vincent 92  •  DURAND Guillaume 75  •  DZIRI Anissa 94  •  
EL AMRAOUI Fouad 94  •  EL KARDOUNI Mohammed 94  •  
ERIPRET Gérard 77  •  ESSID Amira 94  •  FARRÉ Nicolad 78  
•  FERRERES Eric  75  •  FERRETTI Serge  93  •  FILATRIAU 
Grégory 94  •  FILATRIAU Rayane 94  •  FISCHER Elise 94  •  
FITOUSSI Aurore 93  •  FLAMM Evelyne 92  •  FONDENEIGE 
Matthias 94  •  FOUBERT Valentin 93  •  FOURESTIER Serge-
Henri  94  •  FOURRIER Marie France  92  •  GACHOWSKI 
Thomas  77  •  GALLERON Nayé  91  •  GALLICE-GENTY 
Mathurin 75  •  GAMBIER Jean-Michel 77  •  GARCIA BADIN 
Theo  75  •  GAYRARD Vincent  95  •  GHALMI Aïssa  94  •  
GHALMI Sirine 94  •  GOLDSPIEGEL Éric 91  •  GOUTARD 
Sylvain 94  •  GOUZERH Denis 75  •  GROVER Claire 75  •  
GUERCHE Kathy  94  •  GUERMAT Karima  93  •  GUESMI 
Latifa 94  •  GUESMI Ouissem 94  •  GUSTAVE Steevy 91  
•  HADJ-MOURI Tarick 91  •  HALALI Mahdi 91  •  HANNAN 
Lahoucine  75  •  HAOUCHINE Nordine  93  •  HARSCOET 
Kevin 75  •  HAUSEUX Pierre-Alain 92  •  HAVET Manon 75  
•  HEILMANN Martine 94  •  HESS Bertrand 94  •  HEUGAS 
Anne-Marie  93  •  HEZZAB Naïma  93  •  HORSFALL 
Dawari 91  •  HUMAYDAN Iman 75  •  ID ELOUALI Ali 94  
•  JAEGER Jérémie  75  •  JASIENSKI Morgan  78  •  JOUVE 
Nicolas 75  •  JUIN Marie France 94  •  JUIN Sylvain 94  •  
KADI Marouane  94  •  KAHLERT Gerard  94  •  KASMI 
Myriam 94  •  KAZARIAN Lucie 77  •  KHERBANI Yazid 93  •  
KHERROUBI Yousra 94  •  KRYCEVE Georges 92  •  LAIFAOUI 
Luisa  94 •  LARONDE Cyril  93  •  LARONDE Fatima  93  •  
LASMI Lyes  94  •  LAURENT Herve  78  •  LAUZET Pierre-
Louis 94  •  LAZARO Céline 91  •  LE CLERRE Philippe 77  •  
LE DANTEC Xavier 75  •  LECLERCQ Dominique Louise 75  
•  LEKHELOUFI Farid 93  •  LEPARMENTIER Gil 92  •  LERT 
Dan 75  •  LHESSANI Mohamed 94  •  LISE CORTES Lise 92  
•  LOE MIE Brice  92  •  MAASCH Hans  94  •  MAGNIN 
Frédéric  75  •  MAITRE Jean-Claude  92  •  MARASCO 
Olivier 94  •  MARCHAND Jérôme 75  •  MARIE Julie 94  •  
MARTIN Alexis  92  •  MARTIN Sandrine  94  •  MARTINEZ 
Juan 75  •  MASLAH Radhouane 94  •  MASLAH Raouf 94  •  
MASLAH Soufiane 94  •  MASTOURI Karim 94  •  MASTOURI 
Noura 94  •  MASTOURI Soraya 94  •  MEKRI Sabri 94  •  MENAÏ 
Amel 94  •  MENAÏ Habib 94  •  MEROUANE Yasmina 93  •  
MESSIAEN Sylvain 77  •  MICHALLET Leopold 92  •  MILLARD 
Frédérique 75  •  MONCER Amine 94  •  MONCER Sihem 94  
•  MONCER Sonia 94  •  MOREL Patrick 94  •  MORONVALLE 
Serge 91  •  MOUKADDI Achraf 91  •  MOUQUET Victor 93  
•  MULLER Samuel 94  •  NADJI Kenza 93  •  NAICH Driss 93  
•  NAICH Mokhtar  93  •  NAMOUNE Wissam  94  •  NAW 
Bachir 93  •  NGUYEN Frédéric 94  •  NIAKATE Aminata 75  
•  NIANE Abdoul  77  •  NOTARO Bruno  94  •  OUAGUE 

Cheickna 94  •  OUBOUMOUR Khadija 94  •  OUGUENOUN 
Hachemi  94  •  PALLUD Aminata  94  •  PARMENTIER 
Sylvie 93  •  PARREAUX Pierre 92  •  PARVEAU Matthias 92  
•  PASTEAU Cyril 92  •  PAYS Eleonore 75  •  PEGEON Jean-
Baptiste 75  •  PELLET Claire 77  •  PELTAN Christophe 91  
•  PERESSE Serge 94  •  PIERRE-LOUIS Cédric 92  •  PIERRE-
MARIE Emmanuelle 75  •  PIERSON Jean-Hugues 75  •  PIOT 
Eleonore 75  •  PIQUEMAL Damien 75  •  PLANES Colette 94  
•  POITOU Francois 92  •  POIZAT Vincent 92  •  POURREAU 
Alexandre  75  •  PRADAYROL Sophie  92  •  PROUST 
Francis 93  •  PUECHBERTY Christelle 94  •  PUECHBERTY 
Quentin  94  •  QAMAR Hassan  78  •  QUEVAREC 
Guillaume 78  •  RAER Lydie 94  •  RANGUIN Cécilr 93  •  
RECCHIA Corinne 94  •  RENAULT-TESSIER Evelyne 75  •  REY 
Vincent 92  •  RICHARD Coralie 92  •  RICHARD Xavier 94  
•  RIVIER Emmanuelle  75  •  ROBICHON Guillaume  93  •  
ROUSSET Rodolphe  93  •  ROUVEAU Nicolas  75  •  ROY 
Paulin 75  •  RUELLAN Tanguy 78  •  SAGASPE Chloé 75  •  
SALHI Malika 94  •  SALHI Mohamed 94  •  SALDIVIA Pilar 78  
•  SAOUT Mariannick 75  •  SARFATI Gilles 93  •  SAS Eva 75  
•  SATOURI Mounir  78  •  SAUVAGNARGUES David  91  •  
SCHERRER Amandine  78  •  SCHNEIDER Hermann  92  
•  SEBAIHI Jamal  94  •  SEBAIHI Sabrina  94  •  SEGLA 
Tatiana 94  •  SIFI Najia 93  •  SIOIMADOUNE Bastua 92  •  
SOHIER Ronan 75  •  SOUYRIS Anne 75  •  STEFEL Naiga 94  •  
TAILLAT Pascale 95  •  TAVAKKOLI Clément 94  •  TEISSEIRE 
Christophe 75  •  TESSIER Mylène 91  •  THOREAU Bernard 94  
•  TIMSIT Alice 75  •  TIMSIT Annie 75  •  TOCHE Olivier 75  •  
TOUCHARD Ariane 75  •  TOURNAUD Philippe 92  •  TRAN 
Jacques 94  •  TREGOAT Yvon 77  •  TURLEPIN Katy 94  •  
TYNAN Jill 93  •  ULRY Viviane 94  •  VAN DE VELDE Emy 93  
•  VANDERDONCKT Hamida  94  •  WAGNER Alice  75  •  
WANT  Louise 93  •  ZAVALLONE Romain 94  •  ZEMOURI 
Essaïd 93  •  ZEMOURI Lilia 93  •  ZEROUALI Rachid 78  •  
ZHANI Sabri 93  •  ZHANI Samir 93  •  ZIATA Fatima 94  •  
ZIATA Mohamed 94  •  ZOUAOUI Nawal 94

MOTION D’ORIENTATION D : LE TEMPS DE L’ÉCOLOGIE EN ÎLE-DE-FRANCE
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TEXTES DES MOTIONS
PONCTUELLES
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MOTION PONCTUELLE N°1
ACCUEIL

DES NOUVEAUX ADHÉRENTS :
CHANGEONS D’ÉCHELLE

» 09

Le succès des élections européennes et 
municipales s’est traduit par une ​forte 
augmentation du nombre de demandes 
d’adhésion​.

C’est une véritable opportunité pour renforcer 
notre parti et également un défi pour la 
région. L’accueil est le premier contact, celui 
qui confirme le bien fondé de l’engagement. 
Chacun doit être accueilli·e chaleureusement 
et rapidement pour qu’il puisse faire part 
de son histoire, de ses motivations et de ses 
compétences.

Cette motion propose d’organiser au sein de 
notre région une véritable politique de l’accueil 
et de la formation initiale.

ÊTRE RÉACTIF : LE PREMIER ÉCHANGE,
UNE ÉTAPE CRUCIALE

• Lors de toute adhésion nouvelle, un mail 
de bienvenue et de remerciement est envoyé 
dans un ​délai de 7 jours.​ Ce mail contient les 
informations sur les prochains événements 
départementaux et régionaux​.

• Un système de notifications permet 
aux responsables locaux de rentrer très 
rapidement en contact​ avec le·a nouvel·le 
arrivant·e.

• Toutes les candidatures sont considérées 
valides. Les invalidations doivent être 

spécialement motivées, par écrit, par le 
responsable du groupe local sous contrôle du 
CPR.

Tous les trois mois, un ​moment convivial 
organisé dans chaque territoire doit 
permettre de partager et construire une 
culture commune sur les fondamentaux de 
l’écologie politique et faciliter l’insertion des 
nouveaux·lles dans les groupes locaux.

DIFFUSER ET SYSTÉMATISER L’INFORMATION

Un ​kit d’accueil sera constitué et remis à chaque 
nouvel·le adhérent·e. Il reprendra l’ensemble 
des éléments de la vie de notre parti  : temps 
forts, fonctionnement, commissions, rôle des 
motions, manières de s’impliquer en fonction 
de son temps, contacts utiles, rôle et utilisation 
des listes, réseaux sociaux.

Nous proposons que le bureau exécutif 
régional transmette à fréquence définie une 
newsletter qui récapitule les actualités 
de notre mouvement (campagnes/actions, 
JDE, CPD, CPR), les sujets en cours, des 
coordonnées de responsables régionaux 
ou départementaux, des liens utiles vers les 
associations locales.

Enfin, le bureau envisagera la création d’un ​
journal périodique papier envoyé par voie 
postale selon un choix volontaire de l’adhérent.
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LA FORMATION

Des ​formations à l’accueil ou encore à la 
communication non violente et bienveillante - 
notamment pour animer les réunions et 
groupes locaux - seront mises en place et 
fortement recommandées aux animateurs 
et personnes s’occupant de l’accueil. Il s’agit 
d’améliorer l’​écoute active en interne, sur tous 
les sujets, même les questions rebattues. Une 
fiche méthode sera transmise à l’attention des 
responsables de groupes locaux pour améliorer 
l’accueil. Le BER réfléchira à la ​formation 
militante notamment sur les portes à portes, 
animations de rue, distributions de tracts, 
prises de parole en public et organisation de 
campagne électorale.

Enfin les ​“cafés écolo” deviendront des rendez 
vous réguliers ​en partenariat avec les 
groupes locaux​. Pourraient y être développés 
des sujets politiques liés à l’actualité - avec 
intervention de nos élu·e·s - ou des sujets 
plus théoriques - avec apport de personnes 
extérieures ou d’experts.

LE PÔLE RESSOURCE

La mise en place d’un pôle ressource 
répondra à différentes missions comme la ​
formation numérique, au graphisme et 
aux réseaux sociaux et sera une aide pour 
le développement des groupes locaux isolés. 
Du matériel de campagne comme des ​vélos 
cargos​ “présentoir de tracts” seront mutualisés 
et répartis dans toute l’Île-de-France.

Ce pôle ressource se verra doté d’un ​studio 
numérique afin de créer du contenu 
graphique et vidéo, de podcaster ou permettre 
de la diffusion en direct.

Toutes les propositions de cette motion seront 
d’autant plus faciles à mettre en œuvre par 
l’acquisition rapide d’un ​local à aménager 
en tiers lieu, une maison de l’écologie pour 
EELV Île-de-France, engagement du mandat 
précédent qui doit être poursuivi.

PREMIER·E·S SIGNATAIRES
Laurence ABEILLE  •  Sami ADILI  •  Mireille ALPHONSE  •  
Laurent AUDOUIN  •  Najib BENARAFA •  Alix BERANGER  •  
Sybille BERNARD  •  David BORNSTEIN  •  Farid BOUCHOUK  
•  Céline BOURIACHI  •  Marie Sol BOURIACHI  •  Philippe 
BOURIACHI  •  Taieb Orly BOURIACHI  •  Thibaut BRAGE  
•  Thimotée BRUDIEU  •  Hélène CARANTINO  •  Didier 
CAUCHOIS  •  Sandrine CAUCHOIS  •  Jérome CHABOUD  •  
Josy CHABOUD  •  Marc CHABOUD  •  Fanny CHARGARI  •  
Bassel-John CHATAOUI  •  Karima CHERQAOUI  •  Redouane 
CHERQAOUI  •  Kader CHIBANE  •  Fadila CHOURFI  •  Lucile 
COCITO  •  Véronique DEBALLE •  Sophie DEFFARGE  •  Eric 
DEFLINE  •  Adrien DELASSUS  •  Jean-Marc DENJEAN  •  
Jean DESESSARD  •  Magali DIMAMBRO  •  Élodie DORFIAC  
•  Isabelle DORISSON  •  Vincent DUBAIL  •  Guillaume 
DURAND  •  Danièle EPSTEIN  •  Eric FERRERES  •  Théo 
GARCIA  •  Kathy GERCHE  •  Dounya HALLAQ  •  Anne 
Marie HEUGAS  •  Morgan JASIENSKI  •  Marie France JUIN  
•  Sylvain JUIN  •  Yousra KHERROUBI  •  George KRYCEVE  
•  Rémy LACRAMPE  •  Céline LAZARO  •  Thibault LEJEUNE  
•  Dominique-Louise LECLERCQ  •  Loic LEOST  •  Brice LOE 
MIE  •  Jean-Claude MAITRE  •  Alexis MARTIN  •  Sophie 
MAZIANE  •  Amel MENAI  •  Habib MENAI  •  Didier 
MISSENARD  •  Jean Michel MOISANT  •  Wissam NAMOUNE  
•  Pétra NEUENHAUS  •  Aminata NIAKATE  •  Bruno NOTARO  
•  Vitalii OSIPA  •  Joëlle PARIS  •  Matthias PARVEAU  •  
Cyril PASTEAU •  Jean-Baptiste PEGEON  •  Christelle 
PUECHBERTY  •  Quentin PUECHBERTY  •  Jean PIERSON  
•  Roland RABEAU  •  ​Vincent REY  •  Nicolas ROUVEAU  •  
Coralie RICHARD  •  Paulin ROY  •  Chloé SAGASPE  •  Pilar 
SALDIVIA  •  Malika SALHI  •  Mohamed SALHI  •  Eva SAS  •  
Mounir SATOURI  •  David SAUVAGNARGUES  •  Jean-Yves 
SCHNEIDER  •  Sabrina SEBAIHI  •  Bastua SOIMADOUNE  
•  Anne SOUYRIS  •  Geneviève TIEL  •  Ariane TOUCHARD  
•  ​Yvon TREGOAT  •  Kathy TURLEPIN  •  Viviane URLY  •  
Romain ZAVALLONE  •  Essaid ZEMOURI  •  Fatima ZIATA  •  
Mohamed ZIATA
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MOTION PONCTUELLE N°2
POUR UN CAMPUS

DE L’ÉCOLOGIE EN ÎDF

» 10

PRÉAMBULE

La formation militante est à la fois un outil de 
conviction et d’encapacitation.

De conviction d’abord, puisqu’il s’agit 
d’apporter des connaissances et des 
compétences sur des sujets et avec des 
méthodes propres à l’écologie politique. 

D’encapacitation ensuite, car la formation 
militante permet une émancipation par 
l’apprentissage.

La formation est enfin un outil puissant pour 
constituer et développer un collectif. Au sein 
d’un parti, c’est permettre à des adhérent.es 
d’acquérir une culture politique commune. 

Alors que le nombre de nos adhérent.es a 
fortement augmenté, passant de 3200 en 2017 
à un peu plus de 10 000 en 2020, il y va de 
notre responsabilité d’accueillir, de veiller à ce 
qu’aucun·e adhérent·e ne se sente dépassé·e 
face aux évolutions techniques, politiques, du 
fonctionnement du parti. 

Structurer une offre de formation revient donc 
à assurer la pérennité du parti, la propagation 
de ses idées et de sa capacité à réaliser une 
partie de son idéal. Les autres formations 
politiques ne s’y sont pas trompées : PS, PCF 
et RN ont leur école de cadres, centralisées ou 
décentralisées, la FI et En marche sont en train 
de s’en doter. 

La formation interne nous paraît en 
conséquence être parmi les outils les plus 
pertinents pour préparer au mieux les 
adhérent·e·s pour des échéances électorales.

Notre philosophie pédagogique est en phase 
avec nos valeurs, elle s’attache à réinventer 
une éducation populaire, qui favorise l’échange 
entre pairs et la mutualisation des bonnes 
pratiques. 

LE RÉFÉRENTIEL MILITANT 

La formation en règle générale peut revêtir 
plusieurs formes, tout dépend ce que nous 
recherchons :

Pour les connaissances à maîtriser, par 
exemple l’histoire de l’écologie politique ou 
les politiques publiques, des conférences et 
ateliers, comme ceux qui sont organisés aux 
journées d’été peuvent suffire.

Pour les savoir-faire, qui sont principalement 
des techniques ou des méthodes, telles que  
savoir écrire un communiqué de presse, écrire 
de manière inclusive, utiliser les réseaux 
sociaux. Il est primordial de pratiquer, de 
s’exercer. 

Pour les savoir-être, comment transmettre 
une information à une autre personne pour 
qu’elle se l’approprie ? Ou comment animer 
une réunion ou mobiliser sur une action ? 
Les outils pour former à partir des savoir-
faire à mettre en pratique peuvent prendre 
des formes variées telles que le mentorat, les 
mises en situation, ou des jeux de rôle.

Cet ensemble de savoirs, savoir-faire et 
de savoir-être constitue des compétences 
que nous proposons de regrouper en un 
référentiel militant.
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ENJEUX

Cette motion ponctuelle rejoint deux motions 
adoptées lors du dernier congrès national : 
« Notre parti doit former tou·tes ses militant·es 
en permanence :

• compléter la charte d’accueil de la personne 
nouvelle adhérente ;

• mettre en place des outils spécifiques 
permettant des formations décentralisées 
à partir d’une base documentaire nationale 
commune et des méthodes basées sur des 
principes de l’éducation populaire … » 

Et dans la motion ponctuelle : « Construire en 
confiance les moyens de nos ambitions ».
Les enjeux étant ainsi identifiés, il restait à y 
répondre. 

C’est ce que nous cherchons en posant les 
bases d’une stratégie et un plan de formation 
à déployer au sein de notre région. 

Attention : mettre en place une stratégie de 
formation ne peut ni ne doit se substituer à un 
véritable dispositif d’accueil des adhérent.es, 
ni à l’actuel dispositif de formation des élu·es. 

OBJECTIFS

• Mettre en place un “Campus de l’écologie” dès 
l’automne 2020 à partir d’une offre en ligne et 
en présentiel

• Créer un pôle de formateur·trice·s issu de 
notre mouvement et ses alliés

• Former les cadres à l’animation inclusive des 
réunions et à favoriser la prise de responsabilité 
des femmes 

• Transmettre les compétences des 
adhérent·e·s les plus expérimenté·e·s aux 
nouvelles génération d’adhérent·e·s

• Permettre au grand public d’accéder à une 
partie de ces formations.

PREMIER·E·S SIGNATAIRES
Rodéric AARSSE  •  Cécile AFANYAN  •  Antoine ALIBERT  •  
Pierric AMELLA  •  Eric ARASSUS  •  Emma AYOUT  •  Nadia 
AZOUG   •  Léa BALAGE EL MARIKY  •  Pierre BENASSAYA  •  
Esther BENBASSA  •  Alexis BRAUD  •  Muriel CASALASPRO  •  
Tessa CHAUMILLON  •  Guillaume COT  •  Benjamin COTON  
•  Jean-Marie COUTARD  •  David COUZY  •  Amandine 
CRAMBES  •  Georges DE NONI  •  Didier DELPEYROU  •  
Lila DJELLALI  •  Jean-Luc DUMESNIL  •  Guillaume DURAND  
•  Nour DURAND-RAUCHER  •  Soufiane EL MOUNAFIS  •  
Christelle GAUTIER  •  Abderhamane GUERZOU  •  Chloé 
GUILHEM  •  Grégory GUTIEREZ  •  Manon HAVET  •  Xavier 
HÉBERT  •  Nadine HERRATI  •  Wandrille JUMEAUX  •  
Laurence LAFFITTE GONCALVES  •  Annie LAHMER  •  
Guillaume LE MORVAN  •  Arnaud LEHOUX  •  Brice LO 
MIE  •  Philippe MANTE  •  Delphine MEHALLEL  •  Aminata 
NIAKATE  •  Sophie NICKLAUS  •  Cyril PASTEAU  •  Henrique 
PINTO  •  Béatrice PIPITONE  •  Guillaume POINSIGNON  •  
Pandora REGGIANI  •  Frédérique REIBELL  •  Raphaëlle 
RÉMY-LELEU  •  Sabrina SEBAIHI  •  Ghislaine SÉNÉE  •  
Christian SOUBRA  •  Hélène TRACHEZ  •  Pascal VESVRE
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MOTION PONCTUELLE N°3
POUR UNE MAISON

DE L’ECOLOGIE EN ÎDF

» 11

Militer n’est pas toujours tâche facile, mais nous 
nous y attelons car nous savons que l’écologie 
politique est LA solution pour une nouvelle 
société, plus apaisée où tout un chacun peut 
vivre mieux, dans le respect des autres et de 
soi même.

L’écologie que nous voulons est aussi 
composée de moments simples et vrais faits 
de belles rencontres et de vrais moments de 
convivialités. Ces moments sont indispensables 
pour conforter une histoire collective, garante 
de l’intensité de nos combats comme de 
l’efficacité de nos actions, parce que construite 
en humanité. C’est la base de notre slogan : « 
plus de liens, moins de biens ».

Notre local EELV IdF, à Montreuil, est un lieu 
administratif, certes nécessaire et fonctionnel, 
mais inadapté pour nos besoins de militant.es. 
Le local Paris est trop petit pour de nombreux 
usages et peu ouvert au monde associatif et 
citoyen.

Nous avons besoin d’un lieu pour nous réunir 
facilement, un lieu ouvert aussi en dehors des 
horaires de bureau pour que celles et ceux 
qui travaillent puissent récupérer facilement 
tracts, affiches, banderoles, drapeaux... en 
soirée et le WE. Un lieu d’accueil, simple et 
convivial, de rencontre entre les nouveaux, 
les anciens et les élus, un lieu pour nous 
rassembler au-delà de nos groupes locaux et 
de nos départements, un lieu qui ouvre nos 
groupes de travail et nos thématiques propres, 
un lieu pour inviter aussi nos sympathisants et 
les associations écologistes pour, ensemble, 
partager et échanger.

Un lieu où nous pourrons montrer par 
l’exemple qu’un monde collaboratif et convivial 
est possible. Un lieu ouvert à l’ensemble des 

associations et mouvements écologistes avec 
lesquels nous travaillons déjà pour organiser 
rencontres, débats, expositions, forums, 
conférences, formations et réunions de travail.

Un local régional ouvert est possible comme 
on peut le voir par exemple à Marseille avec 
l’Ecomotive café ou à Lille avec la Maison de 
l’Ecologie Régional (la MER).
 
Le BER est mandaté pour faire en 2021 des 
propositions chiffrées au CPR d’un projet de 
Maison de l’Écologie permettant rencontre 
et convivialité. Cette recherche prendra en 
compte l’accessibilité, l’ouverture au monde 
associatif et à la dynamique locale mais aussi 
la viabilité financière pour ne pas grever notre 
budget régional. Des hypothèses d’accueil 
de tiers-lieux, de cafés collaboratifs, de cafés 
coopératifs, d’anticafés,de cafés solidaires ou 
de cafés de réparations sont à réfléchir.

EELV national, la FEVE (Fédération des élu•es 
vert•es et écologistes) et toutes les structures 
qui nous sont proches seront associées à cette 
réflexion pour tenter de faire une maison 
commune.

Cette expérience de structure conviviale, 
collaborative, alternative, autogéré​e et 
écologiste pourra ensuite être partagé​e et 
inspirer, tout comme celle de Marseille et de 
Lille, des implantations à travers l’Ile de France 
et dans les régions.

« ​Seul l’apprentissage de la convivialité permettra, 
par la rencontre et l’échange, de renouer les fils 
de la communauté et de lui redonner la maîtrise 
de son avenir et de ses choix »​ Paul Klein sur le 
livre d’Ivan Illich : La Convivialité
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PREMIER·E·S SIGNATAIRES
Oddon AARSSE  •  Robert AARSSE  •  Rodéric AARSSE  •  Pierric 
AMELLA  •  Emma AYOUT  •  Nadia AZOUG  •  Léa BALAGE 
EL MARIKY  •  Muriel CASALASPRO  •  Tessa CHAUMILLON  
•  Jean-Marie COUTARD  •  Georges DE NONI  •  Didier 
DELPEYROU  •  Lila DJELLALI  •  Soufiane EL MOUNAFIS  •  
Christelle GAUTIER  •  Abderhamane GUERZOU  •  Xavier 
HÉBERT  •  Nadine HERRATI  •  Wandrille JUMEAUX  •  
Antoinette KIS  •  Laurence LAFFITTE GONCALVES  •  Brice 
LO MIE  •  Cyril PASTEAU  •  Henrique PINTO  •  Christian 
SOUBRA  •  Sophie NICKLAUS  •  Hélène TRACHEZ  •  Pascal 
VESVRE
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